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Europe.

La polémique concernant Paflaire Mortara 
durait encore dans les journaux de l'aris, à 
la date du «8 oct«ibr«*. Une feuille gou­
vernementale, la Patrie, qui avait gardé

de Reegite s'est terminée à la confusion de 
M. Wilkinson, qui se présentait vais le dra­
peau de lord Palmerston. Sou concurrent, 
Si. Manson, liberal, d’uue nuance plus eu 
faveur, a ele élu pur 223 voix contre *10.

Dans mu* autre election partielle qui u eu 
lieu s Guildford, M. OusIoW, candidat libe­
ral, u été élu juir 268 voix, contre 238 don­
nées à M. Evelyn,candidat conservateur.

Une dépêche d’Alexandrie du 27 nous 
donne des nouvelles assez insignifiantes île 
l’Inde et de la Chine. Elle contient pour- 
tant un luit impottaut quoique attendu ;c’e»t 
la conclusion du traite que lord E gin. après 
lu conclusion de celui de Ticn-Tsing, est 
allé négocier avec le Japon.

nous inviter à lire l’article 3.»4 du Code pé’ 
nul. sur lYiiléveinent des mineurs ! Voilé

iou en est arrivé ce grave légiste ! Disons à 
su déchargé que l'argument avait déjà «té 
ellleuré pir M. Louis Jourdan. Il n’jr •
pis de tribunal en France qui n’uit «q'éré un .  .......... . ......... . f ,-----
pareil enlèvement de mineur, et n'oit ûlé A l'impiété, gardent une réserva craintive.
. . ..   _ . . _ . .>,1.. . U l tM _ W®| la a L I •> , i. É . I .. la. ... I L .A. u/tlta ,i* ..

calme sur la vigilance du Gouvernement, t position. En Autriche, ils sont propiietmrc* i queces rebelh s et Ion 
tuais elle est froissée dans ses sentiments le» même des journaux catholiques : les minis- j mIioii sur l’ile, en Uni 
plus intimes par ces injures urudiguecs à la très de Sa Mujesie a|K>stolique ont préféré 
cour de Roulé. Tel est riiistiuct de la, un zèle suspect des catholiques la fidelité 
France. Plusieurs catholiques s’en détient. [ bien connue de la maison de Juda. Les eu- 
et, A tnoiUe ebliHiis jar le» sophisme* de treprises financière* embrassant U' monde

un pere, pour cause d’meapacito ou d’uu 
moralité, la direction de son enfuiit. Lé* 
l>on Quichotte du Sté' le, de lu Presse et du 
Journal (1rs P</hit.i ont-i's jx>nr cela eiitonr- 
élu* Rossiiuuite ? lissent restés loisibles. Si 
les lurent» du jeune Mortara étaient ca- 
tholiqiiis, qui songerait a citto affaire î Ou 
V verrait uu acte ordmaire de la justice ou

S’ils abordaient de froul fa diacUMfoo, ils se 
convaincraient aisément que l’auaire Mor­
tara est uu coup moulé. et que le plus ou 
moins de justice de lu décision papale n’en­
tre pour rien dans la cause du mouvement 
révolutionnaire auquel nous assistons. Leur 
argumentation se réduit à ceci : Soyons to­
lérants |K)ur être tolérés. Rome est la ville

de l'adiiriiistrution romaine. Us sont juif», I tolérante par excellence. Si les juifs étaient
jusqu’alors une grande réserve dans ce débit, U ne lettre de l«omlrcs, du 26, dit que le privilège énorme par ee temps d’égalité ; la : amenés .le force au baptême, ce n’est pus un 
consace un article dans le sens des adver- gouvernement anglais, en présence des der- faction iiinzzmieniio a attache le grelot, et j juif de huit ans qui occuperait l'imagination 
sa ires du Saint-Office ; mais ou ne croyait niéres nouvelles des Indes, venait d’nugmen- hs feuilles liberales ont frit chorus. U des publicistes, c'est viugt, cent, mille juif*, 
nas que le cabinet des Tuileries contraindrait \ a., jc.ix reeiments les renforts qu’il en- s’agi' do suvi ir si les epoux Mortara sont j Cette exception confirme la régie, elle »udi-

venibre, de décembre et de janvier. , ... - . . .Le paquebot de Constantinople, apportant i von» profiter do ce que notre armee est,dans 
lu nnllc du 40, cl arrivé le SI i Mineillf. |omo i-u, »,ic lu . . iMmiuutioii «lu
Le, tu uvellcs n'out qu'un intérêt tout i fuit l al>01', “ !‘‘ <h' /’</«.« .«• U.feiid

ploinatique concluait à laisser assoupir l’af­
faire, l’enfant iratMite ne se plaignant pas de 
son sort et les lois canoniques fournissant un 
argument péremptoire uu gouvernement 
pontifical pour éviter de le rendre à sa fa­
mille.

Si le gouvernement britannique s’est mon­
tré, comme on le dit, courtois et amicul en­
vers la France dans ses négociations avec 
le Portugal, les journaux anglais n ont |»as 
les mêmes sentiments, ni les mêmes procé­
dés, aujourd’hui que l’alfaire est terminée.
Le Times apprécie très-sévèrement et avec 
une grande vivacité de langage, la conduite 
de la France II déclare que la cour de Lis­
bonne a cédé devant les menaces de violence 
et que jamais la justice et la vérité u’out 
succombé d’une façon plus désoluute.

Le Times oublie tout à fait la conduite de 
l’Angleterre dans l’alfairu du Cagliari, af­
faire à laquelle pourtunt le gouvernement 
portugais, dont il prend la défense, assimile 
complètement celle qui vient de sc terminer 
d’une muiiiéro toute semblable.

Maintenant que l'horizon politique s’est 
un peu éclairci pur l’arruiigcmeiit de ce con­
flit, ou sc préoccupe plus que jamais, à Paris, 
des athires financières et l’on assure que 
l’Empereur {tcrsonnellemont donne aux ques­
tions qui s’y rap|>urtent son attention la plus 
assidue. On a parlé d’un projet de conver­
sion du 4 1/2 en 3 p. c., ce qui aurait l'avan­
tage de constituer un fonds unique. Mm* 
la loi, en vvrtu de laquelle a été constitué 
le 4 1/2, interdit pour plusieurs années en­
core toute nouvelle conversion. Si donc le 
projet en question existe, su réalisation est 
forcément ajournée. •

Le départ de la Cour impériale pour Com­
pïègne est décidément fixé ail 4 novembre.
Le séjour que ferout Leurs Majestés dans 
cette résidence ne sera que de trois semailles 
environ.

M. de Montalemberf a publié, dans le 
Correspondant, un artiefc dans lequel il 
défend, de la façon la plus vive, lu gou­
vernement angluis ou sujet de sa conduite 
daus les affaires de l’iude ; le célèbre écri­
vain catholique rejette un peu arbitrairement 
tous lee adversaires de ^Angleterre parmi 
les ennemis des institutions libérales et fait, 
avec son talent ordinuire, la guerre aux 
gouvernements absolus.

Le .Moniteur du 29 octobre anuunce que 
le journal le Correspondant n été saisi A 
cause de cet article. Le gouvernement ins­
tituera une pousuite contre l'écrivain et 
l’éditeur du journal, sous l’accusation d’a­
voir formulé de graves attaques contre les 
principes du sufTrage universel et l’autorité 
dont l’Empereur a été investi. Ils sont de 
plus accusés de (tousser le peup’e à lu haine ments est suspecte : eu vrais disciples de 
et au mépris du gouvernement et de troubler l’école révolutionnaire, ils n'invoquent que 
la poix publique.

Le Ministre de la marine en France a

iue la Compagnie se prou— , ,,
ter ; elle a annoncé dans la Cite qu’elle uu- ( »» " ' * parents qu .1 en

i ruitdestran>p*rts de materiel et de person- jugerait indignes. Mnis Rome est le centre 
ne| a faire encore pei.du.it les mois de nu- de la duet,ente et le Nniveraiu pontife »at

hors la loi. Le Siude iiimiuio qi.e noua de-

relatif. Lord St rut for J de Redclille u dû 
quitter la capitale de l’empire ottoman le 21 
après avoir présidé, lu veille, à la pose de la 
première pierre du temple commémoratif 
élevé en l'houucur des sohluts morts pendant 
la guerre d’Orient.

Les nouvelles de l’erse se rapportent tou­
jours à In chute de Mirzu-Khan, exilé et 
condamné, disent-elles cette fois, a restituer 
neuf millions nu trésor. Le journal officiel 
de lu cour de Téhéran contient une complète 
rétractation des calomnies dirigées jadis con­
tre l’ambassadeur d’Angleterre, par l’ex­
premier ministre du Scliuh.

Il tarait que le parti muxzinicn,qui n’avait 
l>as donne signe «le vie depuis quelques mois, 
existe plus vivant que jamais. On donne 
sur lui des détails «pii, s’ils sont exacts, mé­
ritent de fixer l’attention. On prétend que, 
A la «uite «les événements de ( Jênes, quelques 
individua ont fuit des revelations et «pie lu 
comité révolutionnaire, pour ce fait, en n 
condamné trois à mort ; deux seraient déjà 
exécutés, l’arodi A Lugano ou il s’etait retne 
prévoyant la sort qui b* menaçait, car ilûvait 
couuMissur.ee, dit-on, de la sentence portée 
contre lui, et enfin Gunbuldi qui vient de 
mourir, frap|>é aux environs de Nice. On 
ignore le nom du troisième. On dit «pie la 
(•olice de Tiiriu est sur les traces do l’ussussiu 
de Rirodi.

Ou mande de Madrid, le 27 octobre, 
qu’une circulaire ministérielle, insérée «luns 
la Gazette, régie le modo de vente des biens 
nationaux, qui aura lieu rapide meut.

L'Invalide russe appuie la nouvelle de 
la soumission do toute la partie du (’uticise 
«pu s’étend «les sources du Terck à la vallée 
de Charo Argon nu.

mal «l’espérer «pie nous saurons contruindre 
le gouvernement pontifical à rendre le 
jeune Mortara a ses part nts.

“ L'opinion, un instant surprise par la 
claim ur do toutes |< s feuilles dévouées A la 
maison de Jacob, commence A envisager la 
question sous miii véritable point de vue. 
C’t st une coalition contre Rome. C'est 
l’Eglise qui « >t att upiéi*. Si l’esprit de to­
lérance a n i nmit nue libéraux, ils trouve- 
raient de «pmi l’ex« rcer. Le dr«»it naturel « 
été assez souvent violé ni Espugue, en l’or* 
tugiil, en Suisse, en Angleterre, en Belgi­
que, en Russie, en Suède, en Piémont, etc., 
pour qu'ils aient pu sc croiie autorisés à en 
revendiquer les principes. Ont-Ils ouvert 
la bouche ? Les catholiques sont grossière­
ment insultés en Portugal il en Angleterre; 
ils ont été spolms en Espagne, en Piémont,en 
Sui'se ; eu Hetgùpie, ils ont été chassés du 
(MHivoir par la violence ; « ii Russie, ils sont 
sous le glaive do lu persécution, ilsort à 
choisir entre l\i|»oalnsie «*t les supplices. Lo 
hbéralisiuc a-t-il élevé lu voix ? J.os purtisuns 
ch la tnléraiico se sont tus, «ni bien ils ont 
manifesté leur désapprobation d’une façon 
encore plus honteuse q'e la conip'icité de 
leur silence, tant elle était insignifiante en 
présence des actes les plus txliciix.

" Napoléon «lisait à un de scs ministres 
plénipotentiaires : “ Traitez avec lo Pape 
comme s'il avait deux mit mille hommes à

fois persécutés là oû ils sent eu majorité! 
Et puis la to'erunco a uuu limite. Les ca- 
tliolupies souffriront-ils «pu* les protestants, 
juifs, philosophes, mécréants de toute sorte 
dictent leur volonté uu Souverain-Pontife et 
prétendent changer les lois de l’Eglise f Ju- 
niuih la prudence excessive et la puulluui- 
nu te des catholiques n’ont arrête leurs adver­
saires. Qui a brise lo pacte conclu eu ll«*l- 
gupio entre les libéraux et les cuilmlnpics 1 
En s’y montrant fidèle, le |«rti catholique 
a-t-ii réussi a eslmer l’arrogunco et lu hume 
du libéralisme ? J «es loges muçoninques lui 
ont-elles tenu e«.inpte de su longanimité et 
de sa tiiiblesse ?

“ L’Eglise use «le son droit le plus simple, 
lo plus nuturol,eu baptisant fi s enfants infi­
dèles et eu les élevant dans la loi après les 
avoir baptises. Tel e>t le droit qu’elle re­
vend ;«pie partout, et il u'y n que la violence 
qui l’empêche de l'exercer. Quehpics ca­
tholiques Niip|H«ent «pie lit conduite de l’E­
glise duns l’iilluire de Mortnru pourrait don­
ner lieu à «les représailles de lu part des 
cultes dissidents. Quelles représailles t Les 
cultes dissidents menaceraient-ils les cutlio- 
lupics de les lwpliser une seconde fois t Les 
prétentions des divers cultes sont ee qu'elles 
►ont, elles sont fixées par une interprétation 
«éculurre, et, au |Miint de vue rationnel ou se 
"pincent les libéraux, elles constituent des 
droits. Plus zélés que les dissidents, les 
philosophes attribuent en bloc A toutes les 
religions le princi|»e '* hors l'Eglise, |>oint «Je 
salut. M Or,c'est un priiici|»c «pii u'u jnnmis 
été professé par aiieuri culte dissident. Les 
protestnnts conviennent que le saint est jhm- 
sible dans l’Eglise cntholiipie, et ils ne ré­
clament d'autre droit, duns les pays non

entier, il fallait nue publicité universelle 
aux chef» du mouvement mdpsirtul, î!» 
ont acquis nssex «le journaux poOr inrtiiNioor 
l’opinion. Le crédit joue uu grand r«Vc 
dans leurs operations ; erniere, confier, ennre. 
Crédit est synonyme de crédulité. L’an- 
«Menue divergence des opinions « t «l«’s inté­
rêts aurait contrecarré les chefs «le la haute 
finance européenne. Grèce à l’ingénieuse 
acquisition des journaux, l'opinion doeile n'a 
plus qu’à s'incliner devant eux. Aujour-

«lit chasses «le leur po­
ur tuant, à ce qu’on as- 

sure, 1,000 homilies. l.’artiMene a fut de 
glands ravages |*umiii les fugitifs et coulé 
deux chaloupes chargées d'cuucmis.

“ On di* «pu* deux chefs rebelles sont nu 
nombre «les morts. Les pertes «les Anglais 
ne sont |*us considerables.

•• l\ox « ex thaï k.— Lcn rebelles de Gwa­
lior sen', toujours» Scrouge, niais ou pense 
«pi’ils feront une tentative |Hinr traverser 
le Nerlmdda entre S.iiigii et lielsa.

•• \ «*iei quelles sont uctuelleiiieiit les po­
sitions des trois colouuo.sdc troop s anglaises 
«pu servent dans l'Inde centrale ; le gené- 
ral-major Mieliel, «pu l'ommuiiilo les f rees 
de eumpagm* de Mulwii, est n liilsa ; le

d’hui,cette fraimmaçoiineru*judaieo sauit-si- général d«* brigade Parke,avec les forces «l«* 
liionienne «lo'tc ses volontés. Les prophé- 
licsdii tem|w «le \’(>s|vitiieii semblent se réa­
liser : riumnis petsuasto inernt antu/uis .*<i- 
l'erdotum httrrts ivntinrn, ro tpu> tetnjwr 
fore ut Villescrret orient,profnttque Judea te- * 
r urn polirent ur. (Tacite, hist, I. 5) Le 
célèbre Herder h prédit que " les enfants 
(I’lsracl, qui ferment jnirtoiit un Etat dans 
l’Etat vieudraient à IhxiI, pur leur conduite 
systématique et raisonnée, de réduire les 
chrétiens à u’êlre plus que leurs esclaves.”
Cette citation, empruntée A un recueil «pu a 
|Hiru «le 1801 A 1803 en Alleiuagm*. u été 
reproduite par M. de Honuld «laus le Mercure 
«le 1806. Ce même M. «le Honuld signalait 
dès lors une puissance «pu grandissait au mi­
lieu «les troubles publies,et il ne craignait 
|*as «le «lire : 41 («es chrétiens peuvent être 
troni|iés par les juifs, mais ne doivent pas 
être gouvernés pir eux ; et cette «lépeii- 
dance etleiise leur dignité, plus encore que 
la cupidité des juifs ne lèse leurs intérêts.’’
(Mercure «le février 1806.) Nous nb.indou 
lions aux juifs les chemins defer, les ban- 
«pies, la Bourse, le commerce, etc., c’est bien

«’uui|Hignc «le Net'iiiueh,« coupe îSarnngpore, 
et le general de brigade O’Sinitl» est enroule 
avec ses forces «le Gooin dans la direction 
de Scroll".»».

*• Le premier renfort «le cavalerie destinée 
à l’Inde centrale, «pu se compose de la 
cavalerie de Gn/< tal < t de Guekwar et qui 
«">( commun ie par b" capitaine lioekle, ve­
nant de Dolnid, et ut attendu A Uojeiu |H»ur 
le 26.

" La présidence do Bombay est tranquille.
“ II. L. Andkkron.

“ Secrétaire «In gouvernement de Bombay.”

vu \ i si mxiui k
*• S mit-Louis, 9 novembre.

44 Lu malle «le Santa Fe «tu II ootobr*» 
est arrivée. Des nils de Fort DellUUH* 
«lu 26 septembre (ont eoiinaiire qu'un coin* 
bat u eu lieu eut h* llll détaelieiiient «le 
troupes, eouiuuindé pur le cupiluiuo lluteli 
et mie bande (b> NiiVajos, soils les ordres d<* 
Seai Aillas. Sept Indiens dont un chef ont

lo inouïs «pie nous nous réservions notre re- r te tués. I.«> colonel Miles serait parti le 28 
l.giou, notre dignité, notre itidc|»eii(liuicc jh*- septembri" avec tout leeorpsnu'il commande 
liiique. |M*itr se rendre à t'hurco el Tunica, ou l’on

44 f«es journaux n’ont prêché le eosmopo- noyait «pie lus Indiens lui opineraimit «le 
litisme que |m>nr établir uu-dessus des sou- la resistance. Deux-ci se sont «lu reste tou- 
verains cl des |H*uples cette puissance des jours retires j<is<iii*iei (lovant les troupes, « t

l/riffaire Tlorlara.
Nous lisons dans \'Univers du 20 octobre :
44 Les défenseurs récents de i’uutorité pa­

ternelle mit du malheur ; ils ont Ih-sii en­
tasser les grands mots, ils ne |«rviennent 
pas A persuader un public «pi’ils sont sin­
cères ut sérieux. Le plus naïf des lecteurs 
«le journaux croirait plutôt à lu transmuta­
tion des métaux «pr’A cette subite métaniur-

sos ordres. ” Il |*ruit qu’on oublie cette sage ) protestants, que celui de répandre leurs bi- 
prescription. Et certes, s’il avait deux cent blés. Les juifs n’ont jamais cherché S pro- 
nnlle hommes, il ne viendrait dans lu peiisee j pnger leur religion ; ils lu transmettent avec 
d’aucun journuli.ste qu'on put réformer, par ' ie sang : le judaïsme est renfermé dans la 
voied’iutimidulioii, les lois et coutumes des ! race juive. I^es sectes dissidentes n’oul pus 
Elut s romains. Quelle idée se font-ils de d'arguments à tirer de l’sflaire Mortara |>ouf 
riiuimeur de lu France, si sa protection doit , restreindre la liU*rté des catludupies. 
subrepticement se toiirm r eu un joug dé- M I«a Tresse, su mun de l’iithéisme de 
guisé f De quel ton mielleux ils éiitimé- l’Ktut, décline ubuiniuuble l'enlèvement du 
rent les services de la France envers lu l'a- jeune Mortara ; il lui parait inique d'enle- 
paiité ! Quand lu France se p Mc ail secours j ver un ciiümt à ses (Mirenta |M»nr l’instruire 
de l'Eglise, elle exerce un privilège, le plus ! dans une religion que ses |Hircuts détestent, 
noble de tous, celui de fille alliée de l’Eglise. I Cet eX|»osé est plein d’inexactitude ; l’un- 
Elit* reçoit plus quelle ne donne. Ces ser- ! faut n’u pas été orruché A ses parents pour 
viees marquent miii rang et sa moMon dans être liuptisé; tuais c'est parce qu’il 
lu monde ; ils renouent la rhaiiie de ses chrétien qu’il a été nécessaire de lui donner 
plus glorieuses traditions. Itmie, A lu ri- une éducation chrétienne. Ce qu'exigent
guriir, trouverait d’uutro pr« treteurs. Où «a 
France trouverait-elle une pareille occusiuu 
de manifester sa puissance politique et su

les joiirnuux, c’est que la liberté cutliolique 
soit entravée A Rome même. Cette guerre 
de plume contre le Chef de l’Eglise an­
nonce une situation toute nouvelle. Il étuil 
facile de prévoir, il y a quinze uns, que le

caudaux représentée par Israèi. Les lloitrs 
et les armées «les Etals seraient à la disposi­
tion des directeurs du crédit moderne |our 
servir, en tempi op|N)rtiiu, la hunsso ou la 
Imiixno de leurs actions. Lu dip'oniatie in­
terviendrait |RMir eux. l«n Presse et lo 
Siècle donnent déjà des ordres à lu diplo­
matie française. Lo Siècle vu jusqu'à in­
voquer les décisions des congrégations ro­
maines I Laissons le l'ape gouverner m's 
Etats, et nous-mêmes lie nous Iuinsoiis pus 
gouverner [«r les juifs. Ils ont pu accajHi­
rer les luiirnaiix, étourdir l'opinion. La 
conscience puhli«|iie, foute aflit fin qu’elle 
est, discerne les motifs de cette coalition 
contre Itoiiio et le Souverain-Pontife ; elle 
s’inquiète de ces prétentions injurieuses à lu 
France et A la |*i|4iiité.

44 Les proport ions que prend, dans une <*«r- 
taine presse euro|iéenne, l’ullaire Moitars, 
indiquent ussez ou l'on vaut4rap|w>r. Cette 
doctrine du droit nulurel, au nom duquel 
s’est fait (mit ce bruit, serait une condamna­
tion directe de la législation et «le ’’indé- 
|MMidauce des Etats. Si les souverains sont 
obligés d’obéir A un prétendu droit naturel 
prêché |*r les jouruulistes, ils ont cessé de 
régner ; ou, ce qui est pis, ils ne régnent 
plus que sou» le bon plaisir «le la finance. Ils 
n’ont qu’un intérêt, c’est de défendre les 

était | droits «le la souveruiueté. C'est aussi leur 
plus solide gloire et In meilleure garantie «le 
lu stabilité de leurs trônes."

Junon, Hong-Kong et Canton.
Les nouvelles d’Angleterre continuent à 

n avoir qu’un intérêt secondaire. L’élection

pli «sc de MM. Allotiry, Jourdan, Gué- grandeur morale f
rouit. La nuture même de leurs argu- 44 Ce qui semble évident, c’est que la

pretse française abjure le catholicisme ; ss I système de l*agio:age, favorisé par les cir 
prétention de représenter le pays est dès lors constances et pir lus gouvernements, pren­

dra généralités sur lesquelles tout le monde ridicule. Elle ne représente que certains iuté- dmit de* projection* alarmante* j»onr la jmix 
est d'uccord et sur l’implication desquelles ré?s iiidiflerentsou nuisibles uu pays. Et l’un publique. Ou jtarlmt déjà des jui/s rots de

valent uisti 
leur fusion 

régne du
ne connaissons aucune ville, aucun village nous u icvélé la faiblesse minier «pie de ces cs|iitul et du crédit
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ordonné, en vue de l’ex|iédition jirochaine [»ersonne no s’entend. Le droit naturel, la ae trouiperail s l’etr.tnger si ou lu croyait l’é- ïejm/ur. Les sumt-simoniens uv
Contre la Cochinchine, rétablissement d’un conscience publique, l'uiitorite paternelle chu do l’opmiou publujue. Grâce a Dieu, tue leur religion financière ; I
tervice régulier de vapeurs entre la baie du régnent à Rome aussi bien qu’à Paris ; nous nous iiYn sommes jms là. Lu statistique livre le jsirti juif avait amené le

Le gouvernement anglais a reçu In dé­
pêche suivante, datée de Hombuy, 27 seje 
tembre :

44 Ou»»:. Une uttaque suivie de succès u 
eu lieu le 19 contre un rur|n de rebelles, fort 
de 3,0f)U bomntes environ, qui se trouvait 
sur i’Ile de la Gogra. Trois eornpugniesd’Kii- 

l«u presse eurojiéeiiiie rojiéeus, le contingent de Kojqiertlielu et erire
qui se soit soustrait à leur empire. M. Al- jartis si bruÿants,de ce* minorités si entre- ajipartient uux juifs ; en France, les |>rinci- quelques cavaliers appartenant au (*or|«s 
loiiry est descendu de scs hauteurs pour prenantes. La majorité sc repose avec |*ux organes de la publicité sont A leur «lis- commandé |«r le général Hudson, ont uttu

emmènent leur l>éiiiil ver* l’ouest «luus les 
mont agues et aussi loin «jue jHMsible.

44 L’empUii «le volontaires est toujours re­
commandé comme urgent."

Nous lisons «buis le Propagateur «• itlnJupir 
«le la Nouvelle-Orléans :

44 Une lettre «l«« Nunta-Fé, en date «lu U 
août, lions ajijiorte lit tlisli" nouvelle «le |Ym 
poisoiilieiueiit «l'ilil «leN jirêlres «le ce «Ii«m*« se. 
Les extraits que nous donnons de celle lettre 
feront connaître les détails de cet éjiouvuii- 
Inble crillie.

44 Je vous écris jMUir vous bure j>nrt d’un 
bien triste événement «jin vient d'urriver 
duns ce «litM'êne, c’est lu mort du Rév M. 
Avd, qui avait iiduiiiiistré la jsiroisse «ht 
S,till.« Fe pemhiul 1*111* de trois ans, et «pu 
venait «l'étre envoyé a Mura,» lYxtiéuuté 
M-|itenlriolialo de ce diocèse.

44 II n'était IA que dejuiis quelques se­
maines, lorsque sa fermeté et sou zèle à re- 
pr.mer les désordres lui ont attiré lu nmrl 
ia |*lus lâelie qu'on |*iusse imaginer. J«cs 
interalliés ! ils u’«»llt |>as osé l'ultiiqiler eu 
fiice. Ils l’ont eill|M*is«*lllié ! et JHiiirn z-Vous 
nie croire lorsque je vous dirai où ils ont uns 
le j u »is« >u fatal I c'est dans le Vlll même qui 
sei vint |Kitir le Suiiit-Sucrifice. El ce lui 
en jirenuut b‘ sung udorable de son Dieu «plu 
ee saint | rélre reçut le coiqi de mort.

44 II coiiiuicnçu |*res«|iie imssitôt A sentir 
lYilètdu jHiisou ; cependant il eut le courage 
de finir lu messe ; et conservant cette force 
d’sirie qui l’avait toujours distingué, il invo­
qua su ml Etienne, son patron, dont ou cé­
lébrait la fête ce jour-là (le 3 unfit, fêle de 
la translation des reliques de suint Etienne), 
lui douiundunt d'obtenir |iour lui lu force «lu 
put «bin ncr a ses ennemi* ; et s'adressant A 
ceux qui l'entouraient : 44 On lu’a i'Ui|Mii- 
sonné, leur dit-il, mais quels que soient les 
uiiteurs de mu mort, ;e leur |nirdouiiu de 
tout mon cri'iir.” Il eut encore lu force «.’«• 

quelque* ligne* A Monseigneur, et 
mourut au Iront d’une heure.

44 Lu nouvelle «le ce crime a |K>rté (sirtout
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L'HISTOIRE D’UN JEUNE HOMME PAUVRE

Sur sum corda !
I. (Suite).

Puis, ensuite je me traçais un plan de 
conduite vis-A-vis des membres de la famille 
Laruqne, me promettant de témoigner pour 
leurs intérêt* un zé c consciencieux, et pour 
leurs personnes une juste défèreuce, égale­
ment éloignée de la servilité et de ia roideur. 
Mais je ne pouvais me dissimuler que cette 
dernière pertie de ma tâche, la plus délicate, 
sans contredit, devait être simplifiée ou com­
pliquée singulièrement par la nature spécia­
le des caractères et des esprits avec lesquels

Ûliais me trouver en contact. Or, M. Lan* 
pin, tout en reconnaissant ce que ma sol­

licitude sur l’article personnel avait de légi- 
me, s’était montré obitiuément avare de ren­
seignements et de détails A ce sujet. Ton-1 
tefois, A l’heure du départ, il m’avait remis 
une note confideuteilie, en me recomman­
dant de le jeter au feu dés que j'en au­
rais fait mon profit. J'ai tiré cette note de 
mon portefeuille, et je me suis mis A en étu 
dier les termes sibyllins, que je reproduis ici 
exactement.

Châteen de Laroque (d’Arz).

•* 1« M. Laroque (Louis-Auguste), octo­
génaire, chef actuel de le famille, source 
principale de la fortune ; ancien marin, •«-

lebre sous le premier empire en qualité de 
corsaire autorisé ; {tarait s’être enrichi sur 
mer |*ur des eutr* pn.se* legales de diverse 
nature ; a longtemps habité les colonies. 
Originaire de Bretagne, il est revenu s’y 
fixer il y a une trentaine d’année», en com­
pagnie de feu Pierre-Antoiuo Laroque, son 
fils unique, éjioux de :

44 2W Aline «Laroque (Jo-éphine • Clara), 
belle-fille du susnommé ; créole d’origine, 
àgé«" de quarante ans ; caractère indu eut, 
esjirit romanesque, quelques manies : belle 
àme ;

3° Mlle Laroque (Marguerite-Louise.) 
petite-fille, fille et présomptive héritière des 
précédeuts, âgée de vingt-ans ; créole et 
Bretonne ; queUiues chimères : belle Aine ;

“ 4° Mme Aubry, veuve du sieur Aubry, 
agent de change, dècé lé en Belgique ; cou­
sine au deuxieme degré, recueillie dans le 
maison : esprit aigri ;

44 5° Mlle llélomn (Caroline - Gsbrielle), 
vingt-six ans; ci-devaut institutrice, aujour­
d’hui demoiselle de compagnie : esprit culti­
vé, caractère douteux.

44 Brûlez. ”
Ce document, malgré ia réserve qui le ca­

ractérisait, ne m’a pus été mutile : j’ai senti 
se dissiper, ave: l’horreur de l’inconnu, line 
partie de mes appréhensions. D’ailleurs, 
s’il y avait, comme ie prétendait M. Laubé- 
pin, deux beües âmes dan» le château de La­
roque, c’était assurément plus qu’on n’avait 
droit d’esjerer sur une proportion de cinq ha­
bitant*.

A pré* deux heures de marche, le voitu- 
tuner s’est arrêté devant une grille flanquée 
de deux pavillousqui servent de logement A 
un concierge. J’ai laissé IA mon gros ba­
gage,et je me suisacheminé vers le château, 
tenant d’une main mon sac de nuit et déca­
pitant de l’autre, A coups de canne, les mer- 
guerits-s qai perçaient le gazon. A pré* «voir

fait quelque* centaine* de pas entre deux 
rang* d'énormes rhàtuigniers, je rue suis 
trouvé dans un vusto jardin de disposition 
circulaire, qui j*arait sc transformer en {«re 
un |>eu plus loin. J’up**rcevuis s droite et A 
gauche de profondes pers(*ectives ouvertes 
entre d’épuis uiavuf» <l«*js verdoyants, des 
pieces d-’eati fuyant soil* Its arbres, et des bar­
ques blanches reunsees sous de* toits rusti­
ques.—En face de moi s’élevait le château, 
construction considérable, duns le goût élé­
gant et A demi iîulicn de* pmiuéres années 
«Je Louis .XIII il <*st précédé d’uue terrasse 
qui forme, au pied d’uu double perron et 
sous le* hautes fenêtre* de la façade, une 
sorte de jardin |«rticulier auquel on accede 
par plusieurs escaliers larges et bas. L’as­
pect riant et fastueux de cette demeure m’a 
causé un véritable désappointement, qui n’a 
point dimiuue, lorsque, en ajtprochant de le 
terrasse, j’ui euteudu un bruit de voix jeunes 
et joyeuses qui se détachait sur le bourdon­
nement plus ioiutuin d’un piano. J’entrais 
décidément duns un lieu de p uisunce, bien 
différent du vieux et sévère donjon que j’e- 
vais aimé s me figurer. Toutefois, ce n’é- 
tait plu: l’heure des réflexions; j’ai gravi 
lestement les degrés, et je me suis trouvé 
tout A coup en face d’une scene que, en toute 
autre circonstance, j’aurai* juge assez gra­
cieuse. Sur une «les {«louses du parterre, 
une demi-douzaine de jeunes filles, enlacees 
deux A deux et se riant au nez, tourbillon­
naient dans uu rayon de soleil, tandis qu’un 
piano, touché par une main savante, leur en­
voyait, A travers une fenêtre ouverte, les me­
sures d’une valse .mj-é’ueuv. J’ai en, du 
reste, A peine le temps d’entrevoir les viseges 
animés des danseuse*, les cheveux dénoués, 
les larges chapeaux flottant sur les épaules : 
ma brusque apjaritioii a été saluée per un 
ch général, suivi aussitôt d’un silence pro­
fond ; les danses avaient cessé, et toute la

bande, rangée en bataille, attendait gruve- . surmontait un brasero, allumé, était placé a 
most le {tassage de l’étranger. L’étranger *a portée, et elle en approchait ;«r interval- 
cependant a’étsil arrêté, non ouns laisser voir les ses mains grêles et j àle*. A côté de «Mme 
un peu d’euibarras. Quoique nia |tenaée u’ap- Laroque était assise une dame qui tricotait : 
partienne guère depuis quelque teui|»s aux è oa mine morose et dugracieiiM*, je n’m pu 
{•rétentions mondaines, j’avoue que j’uiiraj» méconnaître la cousine au deuxième degré, 
en ce moment fait bon marché de mon sic veuve de l’agent de clmuge décédé eu i4‘-1 
de nuit. Il a fallu eo prendre mon perd, i 
Comme je m’avançais, mon cha|«eau é la 
main, ver» le double escalier qui donne ec- j 
cés dans le vestibule du château, le piano 
s’eat interrompu tout è coup- J’ai vu se pré­
senter d’abord A la fenêtre ouverte un énor­
me chien de l’csjiêce de* terre-neuve, qui • 
jK>*é sur la barre d’appui sou mufle léonin 
entre ses deux pattes velues ; jhii*, l’instant 
d’apres, a paru une jeune fill* d’une taille 
élevée, dont le visage un |teu brun et la 
physionomie sérieuse étaient encadrés dans ( 
une masse éf*»i*se de cheveux noirs et lus­
trés. .Sis yeux, qui m’ont semblé d’une di- 
meui.cn extraordinaire, oot interrogé avec 
une curiosité noocbalante la scene qui se 
passait uu dehors.—EU bien! qu’est-ce qu’il 
y a dose? a-t-elle dit d’une voix tranquille.
—Je lui ai adressé une profonde inclination, 
et maudissant une fois de plus mon sec de 
nuit, qui amiMait visiblement ces demoi­
selles, je me suis hâté de franchir le perron.

U n domestique è cheveux gris, vêtu de

Bel­
gique.

Ias premier regard qu’a j«*té sur moi Mme 
Laroque m'a jam empreint d’un** sur|«risc 
touchant t la stujieur. Elle m’a fait rég­
ler mon nom — l'ardon !... Monsieur !..

—Odiot, madame.
— Maxime Odiot. le gérant, le régisseur 

que M. Lauhépin f...
—Oui madame.
—Vous êtes bien nfir T
Je n'ei pu m'empêcher de sourire.— Mai* 

oui, madame, parfaitement.
Elle a jeté un noun d'un! rapide sur lu 

veuve de l’agent de change, puis *nr lu jeune 
fille mu front sévere, comme |*>ur leur 
dire : -Concevez-vous ça !—Aprt* quoi elle 
s'eat agitée légèrement den* scs coussinets, 
et a repris :

—Enfin ! veuilles vous a*"eoir, monsieur 
Odiot. Je vous remercie beaucoup, mon­
sieur, de vo«iloir bien nous consacrer vos ta­
lents. Nous avons grand beynn de votre

noir, que j'ai trouvé dans le vestibule, a pr«s eide, je vous assure, car enfin nous avons, 
mon nom. J'aiété introduit, quelques roi- on n# peut le nier, le malheur d'étre fort ri- 
nutes (dus tard, dans un vaste selon tendu ches...--8*apercevant qu'A ce* m«A* In cou­
de soie jsune, où j'ei recoaau d'abord la aine au deuxième degré levait les épaules : 
jeune personne que je veueis de voir è le le* —Oui ! ma chère madame Aubry, a pour- 
nétre, et qui était définitivement d'une ex- suivi Mme Laroque, j'y tiens. En me, fai- 
tréme beauté. Près de la cheminée, oû sent riche, le bon Dieu a voulu m’éprouver- 
flimboyait une véritable fournaise, une dame J'étais née positivement pour la {auvreté, 
d’un âge moyen, et dont les traits accusaient pour lee privations, pour le dévouement et 
fortemeat le type créole, *e tenait ensevelie le sacrifice ; mais j’ai toujours été contra- 
dans un grand fauteuil compliqué d'édredooe, née. Per exemple, t'eurais aimé A avoir 
de coussins et de coussinets de toutes pro- ' un mari infirme. Eh bien ! M. Laroque 
portion». Ve trépied de forme antique, que était ta hoarse d'une admirable sauté-

Voila c«»nuuent mu destinée a été et neru 
truiiiqtiéo «l’un lioiit ■ l'autre....

— Luisiez donc, a dit sécheuieut .Mine 
Aubry. Lu pnivrelé vous irait bien A v«»u* 
qui ne savez von* refuser aucune douceur, 
aucun raffinement !

— Permettez, chère madame, a repris 
Mme Li roque, je n ’ai aucun goût ;*our les 
dévouements inutiles. Quand je nie cou- 
dumneruis uux privutious les plus dures, a 
qui ou a quoi cela profiterait-il T Quand jm 
péleiui» «lu mut m nu soir, eu seriez-vous 
plus li<-ureiuM! ?

Mine Aubry u fait entendre d’uu geste 
expressif(piYlle n’eu »ersit |«s plus b«u 
reus**, niais qu'elle considérait le langage de 
Mme /«aroqiie comme prodigieusement af­
fecté et ridicule.

—Enfin,» continué cello-ci, heur ou mnl- 
heur, |mmi nn|x<rtu. Nous sornuies donc 
très riches, monsieur Odiot, et, si ;a*u de ras 
que je fanse moi-même de celte fortune, 
mou devoir est de la conserver pour mu fille 
quoique !u ; auvre enfant ne s’en soucie |»us 
piii* «jue ruoi, n’est-ce pas, Marguerite t

A cette question, un faible sourire u enfr’- 
ouvert le* lev res (iédaigueiiNe* d« Mlle Mar­
guerite, et l’arc allongé de *<•* sourcils *est 
tendu légèrement, apres quoi cette physio­
nomie grave et superbe est rentrée daus le
rCI—Monsieur, » re| n* Mme Laioque, ou va 
vous montrer le logement quo nous vous 
s vous destiné, sur I« désir formel de M. 

i Lnobépin ; rmns «iqiaravarit permettez qu’on 
! vous conduise chez mon l»eaii-père, qui sera 
|,„.n aise de vous voir. Voulez-vous sonner 
ma chere cousine » J’espère, monsieur Odio', 
que vous nous ferez le plaisir «le diner nu- 
jourd’hui avec nous. IJonjour, monsieur, A 
bientôt.

(L* suits sa prvshsie aassérs )
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la déflation, surtout à Santa-Fé, qui uvuit 
repenti si souvent les ardeur* do «un zèle et 
do sa churité. Co matin, nous avons eu un 
touchant sermon sur cette perte, de la |#rt 
d’un des compatriotes du défunt, le Rév. 
M. Truchard. Jl n'ovaii pas besoin de s’é­
tendre longuement sur les vertus du véné­
rable prêtre ; il lui suffit de les rappeler en 
peu do mots aux paroiudcns qui en avaient 
été témoin», et sa voix remplie d« furino» fui 
bientôt couverte par les sanglots <•» les <tis 
de l’auditoire.

<« Mais le crime obomiiiahlo que je viens 
de vous rap|>orter u*a pus fuit seulement une 
victime. Urique M. Avul eut pris le pré 
cieux sang, il éprouva une sens it ion si 
étrunge, que,sans songer d’nlwrd qu’il étuit 
empoisonné, il dit à un jeune Mexicain qui 
lui servait la messe : “ Etes-vous bien sûr 
que c’est du vin que vous aviez versé dans 
le sabin ? goûtez donc.” L'enfunt, n’ayant 
pas plu» de défiance que M. Avel, goûta ce 
qui resta dans la burette, et le peu qu’il en 
prit n sufii |>our lui donner la mort, sente- 
ment il n’a pas succombé aussi vite que le 
prêtre, qui en avait pris uno plus grande 
quantité.

“ Priez pour M. Avel, quoique nous v*\d.- 
rions qu’il est maintenant dims lu gloire. 
Priez aussi pour ce (suivre enfant et pour te 
malheureux qui n’a nas reculé devant un 
uussi horrible forfait.*’

Nous avions déjà lu dans le Courrier des 
Etats-Unis le récit de cet exécrable attentat, 
mais nous aimions à croire la nouvelle cou- 
trouvée. La lettre reçue pur le Pnpaga- 
leur est trop explicite pour nous permettre 
do révoquor plus longtemps on doute lu 
sainte mort de l’abbé Avel, tué pur un crimo 
odieux. Nous n’osons même écrire quelle 
est la profession de celui que la voix publi­
que accuse do s’étre rendu coupable de ce 
forfait, flu’ll nous suffise do diro que l’abbé 
Avel a succombé martyr do son zèle pour la 
réforme dos nianirs et pour lu pureté du 
sanctuaire.

Le Nouveau-Mexique \ ‘ du dio­
cèse do Duruiigo, jusqu’à sa conquête pur 
les Etats-Unis, en 1845.—On sait combien 
lo Saint-Siège rencontre d’entraves pour 
fonder do nouveaux diocèses au Mexique, par 
suite des droits dont lo gouvernement «le 
Mexico prétend avoir hérité do In monarchie 
esiHiguolc. Ces difficultés laissaient lo cler­
gé et les habitants du Noiivenu-Mexique 
loin do toute surveillance épiscopale. Il 
n’en est plus do môme depuis quo Rome a 
pu organiser dans la provinco conquim ce 
qu’un pouvoir ombrageux lui refusait à Mexi­
co. Eli 1850, un prêtre français, Mgr La­
my, a été appelé nu siège épiscopal do San­
ta-Fé. et le jeune Evêque «déjà produit dans 
lo pays un bien considérable cii rouiniunt la 
foi des Mexicuins, et en donnant pour mo- 
dèlo aux débris du clergé espagnol l’oxotn-

Ele de saints prêtres français et irlandais.
l’abbé Avel était un do ces vertueux mis­

sionnaires fournis par la Franco, et il n péri 
victime de son courage à réprimer des dé­
sordres doublement scandaleux dans celui 
qui s’y abandonnait.

Ce n’est pas seulement nu Tong-Kingque 
nos prêtres s’vx|H>sent au martyre, el la dé­
pravation philosophique rend le chrétien plus 
cruel que l’idolâtre lo plus fanatique. A 
Lisbonne, onou’ragu nos Sunirs de Charité 
au Nouveau-Mexique, on empoisonne nos 
missionnaires dans leur calico. C’est là le 
fruit dos doctrines et de la législation des 
l’ombal et des D’Aranda.

C. ns Larociik-IIrron.

lenient son rôle dVpi**ition î C’est ee que 
nous saurons bientôt. Uam tousles cas, ta dé- 

iv ion <b* .VJ. Lesley ggt populaire» parcem....................rwf ^ "
que lo paya croif que le burett des trtvaux 
publies rit iiî» puits dr corruption i et on ne 
m lirait vif i<d uro à *a piste nUente qu'en re- 

I fuilftid lo tout à neuf.

Par mro singulière coïncidence, au lîlô- 
nu ut i i. un journal de l’opposition, l'Argus, 
s'éteint, mi journal ministériel, l’Aôfa*, di*|>a- 
rail éguloinent. Lo Coionist, la propriété de 
.M.lJsriu-l Morri s ai, vient d’être vendu 4M. 
Tliomt fui, vin micron propriétaire et le pro- 
priétuiro dr \'Alfas. Aujourd’hui !Mr/aJs’u(>- 
pcllo lo Cüonut on très-grands caractères et 
VjUlus, en très petite» lettres, n’est plus 
qn’uu î-.oiiî*-utf« qui ibsjaradra bientôt quand 
il pourru s’évader décemment. Ostensible- 
inouf c’est IyAtfas qui a acheté le Colonist j 
mai»,comme le sphiux, il est mort endonnant 
la vie, mi il a fuit comme les peuples du 
Nord en envahissant les contrées fécondes et 
civilisées du littoral de l’Océan, il a adopté 
les bus et I<-s meurs des vaincu».

I.’occasion était favorable, car M. J. A. 
Macdonald partant, VAlfas devait nécessaire­
ment | rtir aussi.

l/lioiioruble William il. Seward,sénateur 
le eau Ji lut républioaiu-aoir 4 lu prési- 
dein*e di s Fiats I ins, vient de prononcer * 
Rochester, lui de eus discours qui font époque 
dans ji s annale» des peuples : lion |»a» 
tant par lu bon ut é do lu forme, Ja splendeur 
de. Pcx pression ou lu profondeur des’|»en- 
sécs, qtiM par le fèu qu’il met iuferna'e- 
meut a l’édifice social. Son cri ont:” guerre 
a mort a -l’es cia vu go.” il a juré que les 
Flats-1 nu M.ront tous cbduves ou tou» li­
bre» ; l< < transactions lui font horreur.

Cette question do l’cscluvngn est pleine 
d’orage», et qui peut dire les scènes de sang 
et de earnago qu’ollo doit multiplier aur le 
sol de l’Union î

L'Argus publiait, hier, son dernier nu­
méro. .M. liristow qui ci» est le rédacteur,se 
déclare vaincu pur lu diiücullé des tempe ; 
mais eu so retirant de lu lice il se M'Ut le 
CM'iir plein de consolation, parce qu’il voit 
» riion ou politique le triomphe prochain de 
son parti.

Nous regrettons lu porto d'un journal habi­
lement rédigé.

Le Globe accuse M. Vankoughiict, le mi­
nistre des terres, d’injustice envers certain» 
possesseurs de terre des townships de Mary­
borough et le Teel. Il dit que le mix des 
terres qui so vendaient, d'abord, de deux ou 
trois piastres l’ucro «luiis ces tonwnships, a 
été arbitrairement élevé A sept piastres; 
mais il admet quo ccs acheteurs do la pro­
priété publique n’ont (ms payé lo prix d’a­
chat.

Il dit encore quo M. Vankoughiict n ven­
du la tew, 4 prix réduits dans ces town­
ships, 4 ceux qui ont soutenu lu cause du mi­
nistère 4 l’élection récente du comté de 
North Willington, mais qu’il n exigé le maxi­
mum du prix de vente, sept piastres l’acre, 
des partisans de M. Allen.

Nous avons de la peine à croire 4 une 
transaction uussi hontenso de la part d’un 
ministre ; elle serait aussi trop compromet­
tante.

Nous croyons nous rap|»eler les circons­
tances de cette affaire dont la solution n été 
retardéo jusqu'à aujourd’hui. Il est proba­
ble que les |K»s»esseurs de terre dont il est 
question lie sont que des squattrrs qui n’ont 
pas acheté la sol qu’ils cultivent depuis déjà 
bien des années et qu’ils voudraient avoir nu 
prix auquel ils auraient pu l’obtenir il y n 
dix ans.

Cependant, nous pourrions nous tromper 
sur les faits, et nous aimons mieux attendre 
pour prononcer une opinion définitive (»onr 
en contre M. Vaukoughuet, quo les lait» 
soient mis plus fortement en lumière.

Lord Ihiry est arrivé è Toronto. Le maire 
de cette ville et plusieurs des principaux ci 
toyeus lui ont effort un diner qu’il n accepté.

Ce jeune noble, lié aux plus grandes fa­
milles aristocratiques d’Angleterre, parmi 
lesquelles sc trouvent celle du duc delfodford, 
inarche vite vers les plus hautes distinctions 
nationales. A peine a-t-il ving’.-lix ans ac- 
corn plis, et cependant les voix qui ont le 
pins d’autorité dans le parlement Impérial, 
telles que celles des lords John Russell, 
Palmerston, des d’isroéli et de» Gad- 
atone, ont aceeuilli ses débuts oratoires avec 
des paroles flatteuses et encourageantes.

Lord Uury a prouvé qu’il était un nmi sin 
cèrt et dévoué du Canada.

Ou lit dans la Herald de Montréal du 13 : 
M On disait hier soir, 4 Montréal, que des 

lettres apportées par IMrie annonçaient que 
M. Cartier avait en l’honneur d’être fut 
chevalier par St graoiettse Majesté. Si cela 
est vrai, c’est un dommage, car assurément 
la Gazette elle-même conviendra que ce 
serait mal appliquer la fkveur et l’approbat ion 
royales que de les donner è un homme d'é­
tat qui ** a Mené le sens moral du pays ” 

Four notre part, nous ne nous prononçons 
pat eur cette nouvelle extraordinaire, encore 
à l’état de rumeur.

Nous voyons que la presse de l’oppositiou

S rend fait et cause pour M. Begly contre M. 
icotte. A-t-elle raison ou remplit-elle seu-

Récréations grammaticales.
I.o <tourner ne contenant aiiontio attaque 

vciiilrcdiine», à l’adresse du Journal, nous 
suspendu, samedi, lo cour» do nus “ récréa­
tion» grammaticales,” |»our prouver que nous 
ne somme» pu» lo pruvocatcur et que nous 
ne dédirons pus prolonger uno lutte inutile. 
Mais l’hommo “qui mine dans l’aoception 
n pin» large du mot ” In trouvé, après quatre 
jour» do ri'jim et d*uh»etiac, assez do haine et 
de rancune pour recommencer le combat. 
Nous passons doue par notre histoire, et lui 
pusmi pur sa grammaire.

( Ymi. talon» d’abord un progrès dies lui, et 
disons qu’il finirti peut-être |*ar écrire |mssable- 
mciit lu langue de m s pér**». Ainsi il no dit 
plus: un /uw,;w;i/i«en regard avec fin autre 
n uns “ en rvgurd deux paragraphes.” C’est 
bien ; continuez.

Mais voici l’autre face de La médaille.
“ Pour quelque Maps, à cette époque do 

ISIS, pendant laquelle toute la presse du 
ltu»-( 'iiiiudit avait à combattre l’agitation 
iminédiaic du rappel de l’union contre le 
paru démocratique, le Journal de Québec 
nvuit i n grippe la iiiitioiiulité.”

J'our quelque temps le Journal avait en 
grippe !... * C’est eut un grippe qu’il fal­
lait écrire.

“ Et comme s’il n’uvitit pus été possible 
de combattre lo rappel de l’union alors sans 
s’utluqiier à ce qui fait notre gloire et notre 
force, la nationalité, il ne muuquait auouno
occasion, etc.”

l’ouït jitoi cet alors ? su trou vu-J-il où vous 
l’avez placé |H>ur dire que, daua un autre 
tempi qu’idors “ il n’eût pus été pomible de 
eoinhittre le rappel do l'union sans s'atta­
quera ce qui fait notre gloire otnotre force?” 
Soyez logique, Mirtotit eu grammaire !

* Fui», dun» le même article, faisant afin- 
m«*ii il celte noble divise de la colonisation du 
jxii/s par les enfants du se/ : Emparons
“ nous du sol etc.”

Qu’est co que la divise d’une colonisation t
“ Il jetait dans le débat ces mats oui sont 

areu terislcqucs des arguments de la logique, 
cto.”

C’est «te l’a» glu i» tout pur: irhich are on- 
uti lercsli ' ofvte.

“ La thèse «la Journal de Québec, aujour­
d'hui, comme de 18M à 1854, consiste 4 re­
présenter comme des hommes serviles ceux 
qui tic font pa» de rop|<osition bu profit de 
MM. lîcorge» Brown, A. A. Dorion et Jo­
seph Cruchon.”

C’est une nigulièro et tyraunique construc­
tion grammaticale que celle-là, puisque, 
contrai:entent à l’histoire, elle nous fiait ac- 
ou>cr de servilité, eu 1851, lea ad versa ires de 
M. Uoriou. U est «vident que le confrère 
n’a pu plier sa phrase rebelle ail gré de sa 
pensée, car il suit quo M. IXkhmi n’arriva 
en ehambre, pittr la première fois, qu’ea 
ISûi.

“ C’étaient des nrcejuiUs politiques regret- 
tables, mais inert/ dries quelquefois.’’

QaY»t-ce que dts nécessités inévitables.... 
i m vit aides quelquefois ! Lt nécessité est tou- 
j«nir< inevitable ; consétuiemnient l'iftrrtto- 
b/e « st donc île ta redondance et le quelque­
fois de Yabsurditè !
,,y4 II était alors, comme aujourd’hui, d'une 
modestie charmante qu’on ne peut guère 
comparent d'autre qu'à celle de la mouche 
au coche du bon I .a fontaine. ”

Comparer une tualestie 4 d’autres modes­
ties ! CVst de p u» fort on plus fort.

“ Ou verra mieux que cela encore, quand, 
après avoir été piteusement raie hors du 
|H.»rt, d dunt t........”

On verra quand il disait ! Et la OOOCor- 
dance Je» terni* des verbes,ooafréra, quand 
la verre: vous ; quand la comprendrez-vous, 
et quand so ez-vous capable de la mettre en 
pratique ?

“ S'ous cousu nous ici l'opinion du Journal 
de Quibcc sur le suffrage universel, c’était le 
15 octobre ISIS. ’*

Aous consignons .... vêtait! Veuillez 
établir un rapport logique quelconque entre 
ccs deux mémbics de phrase.

•* Lu chambre d’agriculture du Bas-Ca­
nada a eu une session spéciale qui a duré 
deux jours, le U et le 12 de ce mou, jeudi et 
vendredi dernier. ”

Uni session qui a duré U list le VI d’un 
mois, une session qui a dure jeudi st vendre­

di ! Vruitiront la tâche devient pénible et 
lourde !

. u Nous rendons compte sur nvtte reipon- 
jttbilité ffrrsonneijo «te* prutéés principaux 
de cette session. *

!<«•$ ffuMn d'une session ! ce |i’e»t |** là 
Ul) \urn procède grammatical.

“ fl a île résolu de présenter une Mquéta 
è la législature, fmu demands/ *m amende­
ment, etc.

Il a tir riw>ln pour demander, etc., Quel 
français ! quelle diction ! quel hly*‘5 •

“ 4(> Jfe rendre obligatoire, etc. *
C'est rendre qu’il fallait écrire.
“ La ch'iinbre d’agriculture u ordonné l’in­

sertion duns le journal de VAgriculture d’une 
résolution déclinant toute e&j>e*oe de reguon- 
sabilité et exprimant sa dé approbation d une 
critique qui a paru dans ce journal contre 
un plan «renseignement émis |>ur le collège 
de Haiiite-Anne.”

Remarquez que >’est la résolution qui dé­
cline, etc., lu résolution qui crprime sa désap­
probation !

On peut décliner ta resiton^abilité d’une 
chose ; mois non toute esjntce de respoiiMililé 
d'une chose ; de nié.no l’on peut exprimer sa 
disapprof ration, d’uuo munière absolue ; mais 
on n’erpiime [tas sa désapprobation d'une 
chose...

Lisez, voici un modèle de diction et de 
style :

“ La Chambre d'Agriculture a institué 
deux comité» de ses membre», un |**»ur Mon- 
tréul et un jiour Québec, dans le frut de s’en­
quérir s’il n’y aurait pas moyen d’engager 
ces deux grandes villes à établir, dans leur» 
limites ou leur voisinugo immédiat, un préau 
d’expositions avec dos édifices permanents, 
(Kiuvant en même temps servir 4 divefs usa­
ges, dans le but do donner à ccs concours 
tout Viciais t l’utilité possible, tant le mus le 
rapport de /’encouragement et de l'instruction 
agricoles que sous le rapport des échanges et 
transactions propret d répandre l'usage des 
instrument» aratoires perfectionnés, des se­
mence» leS plus u vu litage u ses et à propager 
les meilleures races d’animaux de ferme.”

Veuillez remarquer que résout les comi­
tés qui duivont s’enquérir ; or le confrère 
ùit rapporter à ta chambre d’ugrioulturedan« 
te but de s’enrpirnr.

Et l’éclat et Vutilité sous le rajipoi t de Ven- 
couragcment ! . IVt lat sous te rapport des
échanges et transactions propres A répandre 
l’usage des instruments aratoire» perfection­
nés etc., et d projMtger les meilleurs races 
d'animaux de ferme ! .... Tout cela n’est- 
il pas '* caractéristique du Courrier. ”

“ L’Irlande u moins souffert moralement 
devant Dieu des violences de l’orangisme, 
etc. ”

Quand on souffre moralement, on souffre 
nécessairement devant Dieu ; devant Dieu 
est donc du lu redomltiuee !

Jusqu’ici nous n’uvon» pu prendre 4 son ori­
gine Vhistoire grammaticale du Courrier,tant 
il nous donne do besogne dims ses numéros 
courants.

llllill'iKtnplilr.

Nous recevons du département de l’ins 
t ruction piiblupie un petit livre qui a pour 
titre :

*4 Mémoire présenté à son Altesse Royale 
" Mgr. le duc d’t blêmis, regent de France, 
** concernant la précieuse _ ‘ u du Gin- 
* Seng do Tartcrie, découverte en Améri-

que par lo l’êre Joseph François Lafiteau 
“ do la L'oni|Miguie de Jésus, etc., précédé 
M d’une notice biographique par M. Hospice 
M Vorreuu, etc., etc. ”

Ce petit livre est d’un intérêt ot d'une 
valeur réels au «loublo point de vue de 
l’histoire et du commerce.

M. Bibuud, jeune, a ou la complaisance 
de lions envoyer mi exemplaire de sa “biblio­
thèque cauudii'iiuc ou minutes bibliographi­
ques.”

Ce livret qui contient nages tV12 a dû 
coûter beaucoup de recherche» i l’auteur ot 
est incontestablement utile.

MM. Cartier, Ross et tîult, sont attendus 4 
Toronto d'un jour à l’autre.

(oeicifi)
13 Nornmbr* 1958.

Son Excellence le gouverneur généra), a 
nommé John Sharpies, écuyer, de Québec, 
pour être un dos Syndic» du chemin 4 Bar­
rière de la rive nord de Québec, en rempla­
cement de James Gibb, écuyer, décédé.

4 »»v««t«« I8S8.
Son Excellence, le gouverneur général, a 

nommé le 39 octobre dernier, l’honorable 
Peter Winter, le révérend Edouard GuiImet, 
M. Silas Cn*s et M. John Fauvel, membres 
du Bureau des Kxamiuuteurs pour le district 
de üaspé.

Nouvelle* d’Europe.
Sandy Hook, 15 Nov. 1859

Le vapeur Vanderbilt est passé hier vis-4- 
vis le port de Sandy Hook, où il a déposé 
des journaux d'Europe allant jusqu’au 8 cou­
rant.

Le navire en route de New-York 4 
Glasgow, a sombré en mer, mais personne 
n’a («ri. On parle de former une nouvelle 
compagnie avec un capital d’un dcmi-mil* 
lion de louis, pour jeter un câble sous-marin 
entre Galway et Québec.

Plusieurs brillante* affaires ont eu lieu 
dans les Indes, dans lesquelles tes Anglais 
ont eu du soocés.

L’fispuguo est prête à agir contre le Mexi­
que.

consumes. —• D’upré» le rapport de Ri- 
chnrsou, Spenoe ef c»e, le prix de la Heur 
n’a pas varié ; mais elle tend à baisser. 
Celle dn canal de l'Ouest vaut 20s. ; celle 
de Philadelphie et Baltimore, de 21s à22* 
et celle de l’Ohio, de 22s à 24e.

Le blé a une tcndauce à la baisse, et les 
prix sont irréguliers. Le ronge de l*Oue«t 
se vend de 5s 4 5s éd ; le blanede 6s id à 6s 6d 
le bleuo de l’Ohio de 7s 4 7s 3d.

Le mais tend aussi à la baisse, le jaune se 
vend Mi à 32s ; ie Kanc de 33s è 33s 6d.

On ne signal* aeeno changeaient dans le 
marché monétaire d# Londres.

(URRmrAWAHIL

“ Monsieur, le rédacteur,
** Le correspondant du Cunudire qui signa 

.irgtir dans le numéro du 12 nov. s’est choisi un 
nom qui le peint au naturel. En effet, tout le 
monde sait qu’eu donne cette appellation à 
l’homme qi e la jalousie dévore, et qua cette pas- 
aioo fait voir, comme un mirage trompeur, mille 
choses qui n’existant pas.

<t II n’ekt pas exact lorsqu'il afaflgp» lo mérita 
d’avoir favori** originairement la «\nuli>lature «le 
M. C'às. Baillair^é, < ar plumeura pardonne» al- 
arment au’Argus qui tu cmH»* en v.nn «O'is le 
voile <ia l’anonyme, a non *ou'••ment n •li*aé <!<• 
•igner la reqm-ition présentés >t <•«» monsienr, 
mai* i’ast merne ell«>r«.ô «le lui «u»cil»*r «laa ol*»* 
taclua, étant «i’avm «juo le ><-ul candidat uui -oit 
ili^r:* de iou» les lullia^»*» u’etl anirr* quMrr»irr
lui-même.

“Jltatu d’emphase «t <routrocui Uiac«! la ré­
ponse do M. H. et c’eut la un icirt d'imagina­
tion : le» lecteur» neuvenl >Vn convaincr»; «.u je­
tant le» yeux »ur le Journal de tpiitcc, !«• «seul 
qui l’ait publiée eu français.

u IA, H. J déclaie que “ s'il t*t élu, il Jt ra tous 
ses efforts pour justifier l’opunon beaucoup Irof* 
flatteuse que ses amis tupriounl u ton égard ; ' 
et VOUH appelez «'ola “ inaii<|Ut;r U la in«*<le,'ti«î !”

•• Argus, voit» été* nu envieux, c’eut prouvé ; 
et pourtant on voua panloiuiorait cello laibli'-^*-, 
si vous ne l’aggraviez par un défaut «le patrio­
tisme.

« Vous savez que la population anglaise «lu 
quartier Saint-l.ouia ext représentée «Jan* lu 
conseil municipal par «leux membre» «lu c» it« 
origino, tandis <jue M. Lemoine qui »u rut ire 
culte année t»t le «uul canadien français «ine iiouj» 
ayons pu faire élire apres une lultu acharnée ; 
voua aayez «pic la gran«le majorité «le» citoyens «i** 
toute origine désire «jue M. B. lui succède ; vous 
savez qu’au dernier moment, quelques individus 
voulaol nous priver d’un conseiller pailant notre 
langue,'ont essayé de lui susciter une opposition 
cauteleuse, et vous seriez joyeux «lu v«nr trium­
pher l’arbitraire et la ruse! Allez! vus motifs 
•ont jugés et vus souhaits seront stéiiles.

« Les électeurs n’oublieront jws quo M. B., 
comme ingénie.ir. possédé «les connaissantes «lont 
l’application serait précieuse a nos entreprises 
publiques; quo lu /eiu civique dont il a tait 
preuve en maintes occasions, «pie ses habitu­
des laborieuses reconnues sont garants des utiles 
services qu’il pourra nous rendre.

a Votre serviteur,
“ Mordici’s.

« 13 Nov. 1858.”
u p. s. A la dernière communication «I Argus 

nous n’avons qu’un mot u «lire : gardez votre 
vote avec vos platitudes ; l’élection «le M. B.
est assurée. ” M.’

M. le Rêtlacleur, ...
“ Notre paroisse vient «1«î jouir «lu précieux 

avantage «l’une retrait»*, comine nos «'iirés en ont 
organisé, depuis quelques années, «lans leurs pa­
roisses, de temps u autre. Un «le me» amis m’é- 
crivait l’année «lerniére, à l’occasion d’une sem­
blable instroctioii qui venait d’avoir lieu a l.otbi- 
nière, qu’il en était résulté un bien immense et 
qui serait durubh* : j«; suis bien i*onvaincu, .1 a- 
nres ce «pui se passe i«‘i, qu’il avait parfaitement 
raison ; nos bons habitants se sont portés en 
foule aux excellentes instructions qui leur ont été 
données, ils ont été i^<‘i«lus aux offices, matin et 
après mi«li, chacun «les huit jours qu’a duré la 
retraita ; un bien minime nombre s est ab-tenu 
de venir au tribunal «l«* la pénitence et leurs 
bonnes résolutions seront, sans «louto, efficaces 
et durables. . .

“ Honneur donc ü notre «'lergé «pii fait tant 
«l’effort* jmiir le bien «lu peuple ; nous leur «lo­
vons d’autsnt plus «le reconnaissance *ju«*, sans
eux la morale et, par c«nif.é«|u**iit, la «•ivilisiiti«iii
seraient eu grand «langer parmi ii<iiis. Et, en effet, 
que fool ut» hommes publies, «|uc fait notre gou­
vernement, depuis tant «t’aiiliéiî» qu’ils puilcut 
d’éducation, «ju’ils gaspillent bien «lo l’argent, où 
en sont-ils ? Les établissements fondés et soute­
nus par le clergé sont encor** pr«*»«|ue les seuls, 
où mitre jeunesse pnisso rt*oevoir une éducation 
convenable à un peuple civilisé. Nos législa­
teurs ont organisé «l«*s département» «le 1 è*wica- 
tion, conduits, je i' idmets avec plaisir, j>ar «les 
homme» «lo mérité et «le «'ajaeité, ot ce u est pas 
eux <)ui font «léfaut, on «lépense bi**u «le 1 argent,

2uel est le résultat? «I«*s écoles «le campagm*, 
invent comliiiies par «l«* jeunes tilles «jiii savent 
tout jiiste lire et é«*tiie, ou l*«»n no voit à |*eino 

une grommairi», et ou j*«m «*n ent* ml jamais par­
ler. Tandis que le Séminaire «le Quêl«e«î et le 
collège «le Saint-Anne «mt org«ni.-é, à l«*«ir propre 
frais, «les espé«*es «le fcrnios-nunlèles «*t s’efforcent 
de répandre la science «l«* l’agriculture, nos écoles 
communes ne possé«l«*tit nas encore un traite élé- 
mentaire «l’agriculture, «font le be*«»in »o lait si 
vivermmt sentir. Il y maiiquo enc-ore un traité 
élémentaire «le droit public, l’ignorancw » net 
égard est la source «le beaucoup d«* mal car, taudis 
que le» honnêtes gens «jui sont intéressés à la 
chose publique, ne coimaissaiit pas hoirs droits, 
le» exercent avec timidité, les intiigants tjui 
n’ont tien à perdre, les exagénmt et causent bien 
«lu trouble et du mal.

m Tandis «}ue l’on dépense bien «lo l’argent pour 
des résultats si minces, je suis peiaiiudè «jue si 
les Jésuites avaient aujounl’hui les biens qu’ils 
possédaient lors de la complète, ils iiistiuiraient 
toute la jeune*s«» du pays, sa»» «pi’il fut néces- 
«aire de rien prendre «lans le coffre public ; et ils 
procureraient uno excellente éducation. Je me 
rappalla que lor*«jue j’étais tout j«*une homme, 
j’avais occasion «lo tencontrer des lorger«ms, «les 
maçons, de» menuisiers et autres ouviiera «iui 
avaient reçu leur é«lucaii«*n nu collège des Jé­
suites à Quebec ; ils savaient leur métier scieuti-

Siuement, en rencontrait chez eux les «l uvres de 
ollère, «le Racine et «leCorneille, et les meil­
leurs historiens du temps et ils savaient les ap­

précier. ,
** Il y en a qui craignent I influence «lu clergé, 

mais fait-il autre chose «pie «le promouvoir la 
vertu, la morale et la civilisation parmi nous! 
Que nous oflre-t-on à la place, assurément pas 
nos hommes publics «p*i out en main le* «lestinecs 
«lu pays ; leurs actes ont exercé la plu* luneste 
influence sur le pays. Je n’aime (mis à «lire de

Eoa mots, par «x*nsé«juent j«» ne parlerai pas «lu 
rnier acte «le notre ministère, «le plus hubiles 
plumes que la mienne l’ont caractérise en termes 

qui laisseront d’ineffaçables stigmates, mais n*o«it- 
ils pas légalisé l’usure, cotiteoancé le «livorce 
anti-oatholujue, anti-social et anti-eiviliscteur ? 
Je me «iemanJe souvent si ceux qui soutiennent 
le divorce ont une mere ou «le» sa urs et s’ils sont 
disposés à les livrer aux caprices «l’hommes aux 
paaaions auasi fougueuses qu’inconstantes. Les 
rapports sur les comptes publics n’ont-ils pas dé­
voilé de honteux gaspillages «pour no rien dire de 
plus) des «lenicrs publie* et un bilan alarmant ?

•« Et son influence, le gouvernement »’en sert- 
pour encourager et ptotéger les honnrt«*s gens f 

souvent tout le contraire. Il y a «l'honorables ex­
ceptions ; mais s’il y a un intrigant, enrichi 
souvent par «les moyens Hein» par les coors «le 
justice ou quelques s.ui*-culottes sans principes, 
u’est-pas sur ceui-IJ que pleuvent ordinairrnieiit 
les faveurs de nos ministres, «pii les soutiennent 
et leur aident à persécuter les homiétea gens ?^Si 
on a à faire dépenser de l’argent pour quelqu’a- 
mélioration locale, est-ce qu’on ne la conlie pas à 
quelque partisan d’élection t>our le rem«*rcier «l’a­
voir été peu scrupuleux sur les moyens «le réussir, 
et qai ordinairement eiiqMieUe une partie «le Par-

Esnt, gaspille ie reste et reuJ de taux comptes.
ette conduite n’a-t-elle pas répandu u'W pro- 

fon«le démoralisation jusque .lane les coins les 
plus reculés du pays ?

** Faudra-t-il «lone que le clergé, comme celui 
du moyen âgé en Europe, soit appelé ù conserver 
parmi nous la vertu, les arts, les sciences et la 
Térit***• Toute foi* ne perdons pas courage, si 1 at­
mosphère est embrume, le jour commence à per- 
cerdie* le peuple et la lumière marche vite; 
sous un gouvernement essentiellement républi­
cain et libre comme le nôtre, elle finira par se 
répandre partout ; je dis gouvernement libre, 
«Une son principe s’entend, car dans la pratique 
noua n’avons que le pire des despotismes, celui de 
l’immoralité et de l’illegalite. Montesquieu 
avait raison de dire que l’honnêteté était l’essence 
du gouvernement républicain et, en effet, sans 
l’honnêteté, ce gouvernement est le pire de tous, 
la tyrannie s’y revêt «fu manteau «!e la Alerté et 
sous ce déguisement elle est extrêmement dan­
gereuse. .

“ H faut que le libéralisme se distingue par 
sa morale, son patriotisme et sou habileté. De ce 
moment il conimanJera une influence^ qui lera 
s’écrouler devant lui. sans efforts, l’ordre de 
chooes dont le pays souffre si cruellement.

** Charieehourg. le 15 nov, 1658.
En. CLACKKMITXa.”

“ Monsieur le Réduci«*ur,
“ Ayant é<e informe qu«* J« s< | h T ; n 

écuyer, • proclamé qu’il avait «.fl rt 1 • ««•• 
signer se» prétention* a it pl-eu d«* prt-fft «:u 
comté «Je Québe<*, si jt V*,niais en lhir«* un- 
’ant, m iis ipio j’ai refuse do le Iuü* ; y 
«lé îluro fbfiiK'Hemeiil c’est tout b* ''.on 
truiro, c'e»*. moi «j*u i i off‘-ri «le repiquer «•* 
c’oit lui qui u r«'fii>e.

•• i?cs I origine j’hi «Jé-ire et j’ai I «:t io»r. 
pur ma conduite, «ju* mon de.-.ir était *>:i- 
«rertî do mettre fin un trouble exis'anl d « : > 
U* comte de Quelle, par la uoimi at:*m u. 
d«*nx minres ; je mus et s< rni toujimrs prêt a 
résigner m M. Laurin vent « ii 1 ir* un'ai.t 
ert laisser un conseil a faire nu uouv. uu 
choix.

“ John Fitzpatrick.
” Muire du comte d«.* Quèbe.r.

“ Québec, 13 novembre 18.58. ”

F.UTh DIVHK8.

ni Fi mj.e ; il u «le viiigt-ciiK] a trente p.eds 
«le i i g, 11 >. i >t «i ma* gf«jvs«*i « monstrueuse, 
t «• t> rr b >• Heu d“il être de b r«'e a
broyer un bu*uf.

iv *1»nt ,e j«. If,b'U' le*> rei'ti’t » «le c« »t • 
im : « g<-rn* rest-rjt routes M>r leur» «o .v. r- 
tlir. « t l e «ionu il! p * s:^n«- :«• vi< ; un«;s 
u • fui» * nuit v* mie, io«.s r• -s wit’-ut 
u« mine pur eucliutit«-m«'tit, le* »pir « e* »';«!• 
longei t.r, ■ t««r!i lit, gllSS lit le long .!«•> CU- 

s 1 " • iilern.- • : ?» *■*« font mteinlre, « t le
> fi n i suiiii u« j„ii enquêter m <p.«iie; 
•* t m* ut < u to: * e«‘* iiieiistris sont
er.. i i curii ! x J v o r.

'* ■ ■ c« > jv.i.r* deni ers, legurlien «le
.« i m-, e» arrivant je niait n, lut trés-eton- 
ned-* i< *r«ji.e l’un d«.*s lion» u’uvuit p!n» s:i 
c mverfnre, et il j? n« (liait eu coujecture» 
*nr *•* quV.i * p ouvait être devenue, qiiumt il 
*;ip rçtit qin* c était l'uuiuial liii-u.éiiie «pii 
l'avait uvale.* pendant lu nuit, car un des 
b ut> ni sortait encore de lu emude. Mal- 
etc le «langer «ju’il |a>uvait y avoir jK.nr lui a 
«•»ny«*r de faire rendre gorge a *on j « iim* n- 
IISU”, l proli'u de I état de $OII|lii>)el)C'e, «.'Il il 

• t . ; v u i t pour ouvrir !u |Kirte, il sais t le 
h . t’d • «j. uverture «jui déj.avsait encore,tira 
s lui et finit j ur lu bu faire expectorer en­
tièrement.

Dan.* la même galerie, et renfermé dans

mort subite.—V’endrcili soir, entre 7 et 8 
heures, un charretier «lu nom de Thibaut fin 
trouvé privé de connaissance dan» >a voiture 
stationnée dues la rue Ste.-Ursule. U bd 
aussitôt conduit à lu S'atioii «le police derrière 
l'Ilôtel-de-ville, ou uii médecin reconnut les, „m. Cai*s«* f rre«*. w tr«mve tm crocodile do 
effets d’une attaipio d’aj.oj.l.rxte. L«* m.*1- ■... . long, «jue naguère enco.e on
h«*ureiix fut tmn»|».rté ensuite a sa demeure |(1., „ v* ir aux p- r-onne» mimii* «l«* cartes 
ou il mourut dans lu nuit. Cet homu.o lai.^c (ll r vj.!t, f j’,tir<.ri . mais, m . gr« les pré- 
une veuve et sept enfants dans la minore. , cautions prises jh-i r c. > s .rtes d’exhibitions, 

Samedi dernier, uu vieillard noninu- ib!u- , cur j,. gardien ne f.ii*:ui «pi’entrouvrir le cou- 
dcau, scieur de bois, est tombé mort tout a vercle de manière à n’avoir «itt’à le laisser 
coup pendant qu’il travaillait dans le clum-. reiomber quand 1.^ terrible satirien fauviit 
tier de M. (isrneau, au bâxre du 1 niais. mine de vouloir s'élancer de sa prison ; mal­

gré ccs précautions, disons-nous, on a dû re—Non» racontions, il y a quelques jours, 
d’après l'Union malouine la guérison mira­
culeuse d’un sourd-muet. Voici uujomd’hui 
enfquelsterniesunjoiirnalde loChampagne.le 
Courrier du 25 octobre, nous raconte la gué­
rison d’une femme pamléytique et muette :

“ Chartéves, on l«î sait, |x»ssédc dans s n 
église les reliques de saint Caprais. en l’h m

noncer a le fuire voir jusqu’à c«< que de uoti- 
vellcs mesures de sûreté aient été prises (nnir 
cela. En effet, il y u quelques jours, ie con­
servateur de la galerie étant, Comme à l’ordi­
naire, «*n train «fu le montrer à plusieurs per­
sonnes, le prisorniiT, d’au coup subit de sa 
ir a ’hoir»', lui hnpjia la manche de son habit ;

neur duquel un pèlerinage est institué depuis s| c*‘,tf f ,t' h* poigm t qu’il lui eût uttrappé, 
un temps immémorial. Ce pèlerinage, très- ‘1 11 cn » ût fait qu’une bouchée, 
fréquenté pendant les siècles derniers, était
un peu moins suivi depuis une cinqunuiutue V'1 vf;L A, , ,ACE métallique.—M. Gers- 
d’snnées, bien qu’ou n’ait janinis invoqué en 1 *'cr,f Com,ni'‘ fu,t b s |>r< priétog
vuin saint Caprais pour la guériM.ii des rlm- vrai,1.'.L'n /‘‘rnurquahles d un nouvel alliage 
mutismes, lorsque cette semaine uu miracle i q"« t on peut modeler avec l«*s
filous pouvons nous servir de cette exprès- l‘u,Li,s' 1 *’ti st'idement il a attache fortement 
sion)est venu le tiicrde l’esiiéce d’oubli dans u"x nn,lt's î*'l|t|<’«,s «*u composé» n:étulii- 
leqtiel il était pour ainsi dire tombé. Tu'? l."nsi '1” 11,1 v^rr*! t'* * f* porcelaine,

«« MMr<*rp«li <lf>riiu*r. Dcndiint lu nu sso «lu i ,lla|s 1 I" "i ^< rvir à lemur les morceaux ilé-

• quarante uns, éprouvv.,------- --------- . , , . .
de l’évangile, nue es, èce d’extase pendant | 1;“*"“* « cmvre pur en réduisant
laquelle elle déclare avoir aperçu d’une mu- j , oN> ''‘ ‘b* c,,,yre 011 moyeu de I hydro- 
nière très-distincte, uu milieu d’une lueur | *jvl °* 11,1 rn ril‘ec,P,,tl,,F df s regnures
qu’elle dit plus brillante «pie le soleil, un ) zinc, le métal du sulfate de cuivre. O» 
vieillard d’une figure vénérable (prolmbU*- prend -0,30 ou 3<> per tics de ce cuivre, selon 
ment saint Caprais). A partir «h? ce ino- | l* degré de dureté que I ou veut c;« nner è In 
ment de ravissement, cette mullieiireuse *’*1,1 F Slt*<'••. t hi les humecte purb'iti ment 
femme,qui depuis plus de dix nus avait |»er- ‘ ntorlier de fonte onde |erc« laine,
du commètemsnl lo voix et était (iar:>lysée “\« «; d«* l nct«le sulfurique coneontré (• 185 
de tout le côté droit, ne marchant que diliici- ) y ’ * cette espèce de j ito

pour enlever I ncide siitfiirique ;oii le luissee tout«le monde : “ Ali ! quel Ih>ii1io< r !

Depuis cette époque 
quatre jour», lu femme Brio» se porte a mer­
veille et n’u rien ressenti qui (misse hnr«- 
supjKiser que cette guérison ne soit que mo­
mentanée. Elle rurooiKt d’un pus léger l« s 

’elle truver.'uil si lèiiilne-du village qu elle traversait si jemiM - | ,‘‘V . 1 « ' '11 11
il y a quelques jour» avec des béquilles •»<.)«.« g te.* ccutigradts 
fait un plaisir de raconter à tout le !UI mortier de f«*r élevé 
le ce qu’elle a éprouvé. i Rfiuics, jusqu i ce qu il

>oit « iif< r«- «lai,* *«.|| prunier étal de mollcs- 
m* ou qu'il n it pris b ute »a dureté, il possède 
a même densité. Lorsque l’on veut l’em­

ployer comme mastic, on le ramène à l’état 
nu ii et pln*ti«)Ue en le chauffant à environ 
37.) «!« grés cciif igrsdt s et en le triturant dons 

à 125 degrés eenti- 
nit (.ris la malléabi­

lité «*t lu consistance de la cire. Si, dans

rues du village qu 
ment 
et se fait
monde ce qu’elle a éprotiv 

“ Ses béquilles sont niuiiitenaut déposées 
dans l’église de Chartéves, où chacun peut ccl *’n |»f«ce entre deux surfuces mé 
les voir. ” tailiqlies bien exemptes d’oxyde, il les unit

si parfaitement, que les pièces, dix ou douze 
— On lit dans le Journal de l'Ain :< ht u heures après, peuvent être soumises à tm 

observé aux Graves, près Bourg, un pliéno- travail <|iieicotujue. (Cosmo*), 
mène de végétation plus étrange encore «pie 
celui résultaut des floraison» de nrarouniors j 
et jh.)minier» dont parlent les journaux. Il i 
s’agit d’un cep de vigne sur lequel se 
trouvent è la fois, uu misin mûr, un rai­
sin qui a («s*é la fleur et délit les grains

IMLtLI.S U’iloLLOWAT.—- DaUS l« US If» COS 
de maladie, tous Us amis bien intentioiiiiés et

mc tant t respirer
—Il en est des vols comme des rcmédt * 

de bonucs femmes : les plus siiu|>lt s sont >ou

donner
« «•: lez
ili'Vini

j*ur faire une tsjénvixc. Rç. 
t'ttx Pilules d’IIolloaay, lu nié- 
d’un «juart de u race humaine,

vent les meilleurs, nous voulons dire les j lus, civilisé et sauvi gc, qui a r« çu l’ujq rolwtion 
susceptibles de succès. j «b * homme* 1rs plus profondément Mivuuts

Uu jeune homme sc p<éscute en redingote ; en Euro( e, et n été scunme à repreuve peu
de bureau, nu-tète et la plume derrière IV ............. ............ ------- ----- —
reille.au comptoir de change de M X.. .,ttu*

•laut un quart de siècle, suus avoir failli une 
*«*ul«- ftii> l'eûtes Us maladies qui aflccteut

des Fripiers, 4 Bruxelles.“ Donncz-uioi d< ne j l’estomac, les iutcttijui, le foie ou Us pou- 
dix napoléons, dit-il d’un tonde commis ul- mon*, Mit dirteiinient « ii (or rynijatliie, 
f-iré et en saluaut familièrement d«.* la tète. «Ii'p rai*M t,t >* i .* l'ii fli « -, ee de co grand re­
polir M. D..., (unautre cliangsur du v«»i*i- mv e sans miwibbr le >ystème. Lrs pilules 
nage), qui eu a besoin pour [’appoint d’un lu< evntieiiiient uucuii ingredient ni me rai 
ohange. ”

Mme X..,., n’hésite pas à remettre les dix 
pièces d’or demandées uu jeune In mine, 
tju’elle prend pour un nouvel employe* «le M. 
D... Mieux que cela, elle les réclame, le. 
lendemain matin,à Mme D... «jui s’empresse ' 
de les lui rembourser, croyant qu’en « ff *t [ 
le princijHil commis «le sa nmisoti a j ii a > [ 
envoyer chercher lu veilte. Ce n’«»t «jii’a 
la suite d'une explication avec ce deruier «jui, ' 
loin d’uvoir eu Dtsoin de 10 leuiü, a « jt it 
toute la journée sur un roulvmvt't de ;
200 louis, qu’il est rccounu que Mme X ... 
a été victims d’un effronté voleur.

—On écrit de Célcutts, le 9 se|>t« mbre, au 
Times de Londres :

“ Un dépôt des femmes et de« enfints était ' 
établi É Dumdum, station d'artillerie à 5|» 
milles de Calcutta. Il s’est trouvé un mo- ' 
ment 4 ce dépôt 1,800 femmes et enfants en­
tassés ; la dyseenterie s’est mise parmi eux : ' 
500 femmes et enfants ont succombe. De­
puis lors on a pris des mesures |>our les dis­
séminer afin d’assainir le dé|ôt.

“ Le 24 août, une forte seOMissr* «le trem-1 
blement de terre e été ressentie à Calcutta ; 
les indigènes préteudeii! qu’ellu a rte plus 
forte qu’eu 1842. La Cour suprême en a 
été tellement effrayée, que ie juge, et le 
barreau et les prévenus se «ont tou» sauvés 
péle-méle. L’ex-comuiùsairc chinois Yeh. 
dans m grande maison d’Alejvre, » eu telle­
ment peur que pour la première fois depuis j 
qu’il esté Calcutta il s’est montré dans lu 
rue.

ou corrosif.
CjrVoyex dai s nos coîrnnee d':u n<r.c«s 

le EegttutaUur nu fur, (ré)Hlé |fr le Dr.
.Sa u b ni.

-o.Tfr.nlf- •*<*• ■■no: rr* ni •».i*r»

Conrcrt «le M. I «*.»r.« à la Sali* üu.*’.ca!r.
A y. y. '.c «t t«» Pirecttur» «Je U Suirte «1*

<’e Qvttcc — F. V<*l*a.
1 Krctan t à vrcilre —E Chiair. 
l’sr i’r^ri t j. cr l'hiver d« la k»üo* d« MM 11 J «t 

D Ni ->T —01«>T«r «t Fry.
Qciclui, Ctîcçtx*,Cmt»:u, elc— Olorrr H Fry.
Ta j i?, Tûlcatiz. ilatiu cir«», cto.— ièoa» 
Gr*s«le «;Laoco au Coanarcial Hobh~F0’K*ül 
Pnreatt «i’A£w:<•• Oéaérol*.—Oow^t* •* Uru*. 
Ntaltra à rrr-dre — td*«
CiA-âtc» de Burr*t»-Jo#«ll» Bo»l«*
Bauu:c de C«rui«r Ssuruge da Pr Wi*t»r.

Bit ASS.
CU»r¥cn prcT fi'rjtrw» ~A J. Mukte tl CS

Rrto* d» Baffle* — U««-

Décès.
A Saint-Koch «le Québec, le 14 du courant, à 

Page de 110 aa* et quelque* moi*. M. Pierre 
Descomle», ancien inMiiutt-ur. II était né S 
Bor«ieat x ij'aroù*«s»8ainte-Croix> l’an 1746.

Au lauLourz 8sint-Jean, ie 13 du «roorant, «Pone 
maladie «le langueur, M. Fr*. Laberge, sp*c*er,

— U galerie des reptiles vivante du Jar- : tn^-Huch, la 13 du oouraat, é la résidence
dm des Plantes, qui déjà possédait une Ion l?e çj p;eire Lal*erge, son frère, Dlle Françoàe 
belle cullectioa de bues, dont plusieurs sont! Lahe.-ge. âgée «le 59au». Elle e*t regrettée Je 
nés è ta ménagerie, vient de recevoir le plus ; *e» jurent*, de *e* omis et Je tons ceux qui l’oot 
gros sujet eu eu genre qu’ou oit encore vu j connu.
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M2 DE QUEBEC,-1658.

lltM-RTIl COflflKlltiU.

2? octobr» — Le brarra a»t ««lut*, cependant il y a 
d« ferrants aur U* foni» puMue et »au* le» besoin» d«? l» 
liju.iaueo d# fia d# mou qui »* a-rat iu»aif»»te» et o « 
»Uir« U* »f4c«i»Uun sur !•» f»ul» publie* e:raiit-*'» «t 
,arUi action» initutriall#*, 1*» f-oi» publia» au­
raient «te «ote» p’u» •« h*o»ra qa 'iqn «t y ait deji suie- 
Duration J» 1 »»r *• <-vu»» «i* *-'«5titr* d hier

Aiki U3p« i»d*im <1«» real# larme i 9 i *u «ouH! ‘ni 
•t 9'» * uruw, alternaitvemaal offert et J#ie»r-i» L» 
j j, o raéaiuetiaJp e nouveau«c *«5*» r*;*vi» è 97* 
On » c< t* i# 6 P c. 4 HT.

L* Uafcqua d AsgeWrr* n’a donné lieu A meut, j e-
ration .... , . .Ou » Coma»*#** eaj-rafd bai la liquidation »ur le* fraie 
public «traira##* •* aur la» châtain» i* far, at a l, • o|>*r* 
ivac féline I pris farsa ; Hy • eapaolaat paud afia.re» 
usité*» au compta*!. .

L'axportaimn Ja* métaux précieux prend d» plu» eu 
plu» d'importune# Ily • évlUmisant >la» n#*,in* nou- 
vaaux »ur la coalisant, car tout la- Largement J« l/iraii-i 
a eu-retenu p>ur l'étranger, et eùt-il etc plu» luipvrtaat 
qu'il na «trait jv» entre U udniia partie i U Banque 
un l’attend egelemuit à uoa *xj«»rtiit>«a plu» importante 
pour U» paya orientaux

On a parlé eu Bour»# Je U réduction i .l|pc du 
taux minimum d'eteompte de la Rauque d'Angleterre, 
uau c'ait te <ujet babituel et périodique de» conversa­
tion» du mercredi depui» plu» de troi* wok, eau» que rien 
vienne changer le» dirpcitun» de» directeur»

Etat de» arrivage» et tonnage dan» ce i*-rt «n l?5T et 
ISSî' induitveuieut, jusqu'au 12,00, chaque anr.ee i

IS&7......... US9 value aux- • • • 600,799 tonneaux
1858.......... 912 “ —d^J.527

Mois* cetta ----- —
année-••> 276 117,272

Etat comparatif de* arrirage» et tonnage de» port» J «n 
bu» en 1957 et 1959, ju»qu'au 1 ' nuv. « haque arnee : 

1S57........... l.{5 vanneaux........... 9957 tonueaux

Ventes par Encan.

1*5?........... 1.15 rutraeaux-
Idôb............US

Plue-•••3

1U4Ü

1673

«’ ocetnistc de Mturnett»
IfTl'a compote d’Uuilc de Noix de Coco pour »oipner 

le» Cheveux II art «an» rival pour «es propriété» effi­
cace» et le» résultat» agréable* qu'il produit.

Il prfrient la chutt des cheveux.
Il Us rend fort et les fait croître.
Il n'ett ni gluant ni collant
Il ns laisse aucune odeur dt sagrfable
Il adoucit Us cheveux, quand ile sont erfpue et secs.
Il adoucit la peau, quan t elle est ridée
Il lui donne U lustre U plus agréable
Il pioduit des effets qui agissent tris longtemps.
l’nt bouteille ifuue chopine ne coûte que 50 cents

Cocoaiut» do lin mot l.
TÉMOIGNAGE.

Borton, 19 juillet, 1*57.
MM J. Dt'Rntr? A Cio —Je ne pui» refîi«er de consta­

ter l'effet lalutairo qa'a proluit votre excellente Huile

rnur le» cheveux (Cocoaioa), dan* un eu» grave dont 
etai* mot-meme la victime.
Pendant piiuieur* moi* me» cheveux ont tombé, telle­

ment que j’en »ui» venu a craindra de daveuir complète- 
ment chauve La peau de ma tète devenait d« plu» en 
plu» enflammée, de eorta que je ne pouvait y toucher 
■an» éprouver de douleur. J'attribuai, cat état A divers 
remède» pour le» cheveux dont j'avai» fait u»?ge et que 
l'on m'a dit contenir de L’e»pnt de caoipbina.

Par l’avi» de taon medee.a A qui vous aviet montré 
votre procédé au moyen duquel v>u« purifiez l'huile, je 
commençai à en fairo usage dan» la dernier* «etuaine de 
juin La première application adoucit l'irritation de la 
peau | en tmi* ou quatre jour* la routeur disparut, le» 
cheveux cenèrent de tomber, et maintenant j'ai une 
bonne chevelure. J’ezpère que ceci engagera ceux qui 
ont U même maladie A essayer co morne remède

Votre dévouée, àtlkx H l’oi n
Une seule application rend le» chsveuz humide» et 

lustré» pourpluiieur* jour*, quelque «oit leur étude dé­
crépitude. Tou» ceux qui en ont fait usage ,'seeorler.t 
à dire que e'er t le metlleor article pour ('amelioration 
de» cheveux et le pin» facile A acquérir qu’il y ait au 
monde Préparé par Joraph Burnett et Cir, li<wton.

A venir# à Quétec par
JOSEPH BOWLffS.

16 nov. 15r53.

là vendreehea

MV. INT. 1380

oko. mvmov * eu,
JOSEPH BOWLSS,
0 O. A&DOC1V,
y s Beu».

ff'lmrboti pour Ft»rgt'r«»M.
' Par en.'»n ««r^it vn. I.» 51 HHC h EDI, le 1? not«u:t'Te, 

sur le yl A. KENAl'D, rue Saint-Paul 
— tins Ktserc: —

pHArBHuNS CHARBON p ur Forgeron, en 
«-Jv7 V-’ Îv4 jiuu# noir aux acheteur,

La tenta a ONAC brune»
A J Xl AXHAXJ A CI K

. soi 1-5» 1299 K A 0
Kwlnv «le* Hllflle*#.

Pur ct> an seront voulues JKl'DI, le 19 Ju e«>urant, au 
fine u dr> ÿ.'ussixn**, rne Saint-Pierre :

/ il'CLgrt* BALLrsde K^bc» de Bufle», n n-h 
^ V l*4ueU'«'é >>’n I***t*tj lot» A la eencenanee dri ai he 
tei.r»

Livet.le A DKl'X heure» i récise»,
A J MAXUAM A Civ

16 nov IS59 I3P3 E A C

Vente de Huis, Jstfl's. Meubles, etc.
Par er..-au »eroul vendue». AIKKOKKPI prinhuin. loi? 

du c urant. A PANSE DALHOI SIE, Cap-rouge (ci- 
det.u.t an»* de Kitchie):

1'* NVlH**N lu^ Cof lea de LATTES 
j i uüC Pi* d» Bvi» eboiai».

-ai »»i~»
l’ne quantité d'Appareil» d'e»taca le 

—aven* m oi—
T< u* le» Meuble» do mi nage, consiatant en Table*. 

Chm»e«, Lit», et-
L» vente A ONZE heure» A M

A J M VXII VM A OIE .
11 nov. 1553 12*5 E A C.

Annonces Nouvelles.

Avis Divers.
MAQ4SIN

DANS un eedtv»! (# premier choit, à de» condition» 
mmunahle» s aJte»»er A

t) Ml HPIIVâClt
12 nov 1Ô5S IVS7 HueSt Jaequee

Al f I O LA S'iuaaignee donne aru que le '.H du 
* AO» courant, ai e ouvrira une uiat*oa de Coi 

< urant, j. ur l'achat de ‘SSCIKO ,1e D'ÉBENTVKES du merce, et qu’elle a nomme p>ur oela ItowAnu Itanaiss,
' Fi t d Cwxeoli de d btupruut Municipal 
I c edic.fcr au Svu»»ignc,

Annonces Nouvelles. 
880.000

l'i’iul (\in«>H,li‘ ,1 Emprunt Muni,’i|uU
CEBENTDBES A TEffl».

IA l’uMl'AUNlE de Clt«na de Fer du Nord et de la 
» N wigalnm ri de» Terie» d« Sa-at Maurice recevra

16 oov lSJc 1293
K OUI A IC.

nportant témoignage venant d’one autorité 
très-respectable.

Le général John 11. Rico, procureur en activité dan» 
comté de Cam, état dt la Û<»rgLicne, édité .r et pro­
létaire dn Standard, A Camille, nou» écrit ce qui »uit
•payé de ta signature.

Ca'uvii.le, 2d février, 1SÎ9. 
MM Sara W Fowni et C'ie , U«*t»o. M*»*. 

Messieurs i A la demande de vitre agnd voyagrur, 
vou* tran«met» l'attestation de ni*»n experience dan» 
uege que j'ai (ail du " Baume de Ccrwltr Sauvage du 
r. Wi»tar. Ce Baume a été an utage dan» ma famille 
n iant deux années, pour le» rhume» et la toux, et j al 
ruvé qua c'eet la remède le plu» efficace qu» j'ai Jamaia

Ja reconnais que e’e»t un excellent rame le p>ur la 
ax at le» rhume» rhr i les enfanta

Votre dévoué terviteu»,
Joue II Rica.

Il n’y a de véritable que le rumède «igné 1 Ci tt», 
r l'enveloppa- ,
Bava W. Fowta A de. Bo«too, propriétaire» A vendre 
Uuébee. en grue et en détail, par JOHN MU8SON et 
)Sgpl( BOWLES 
16 nov. 1859.

M dérangements du Foie etdel'Eitomic t
etaoxT aviate rc* nfcua rnnre.

,ee Ame»» préparés et vendu» par la Dr. C M. 
kton, nu. 41B. rua Arch. PhilsdelphU, Pa , et parton» 
Droguitaeet Marehaad» dan» chaque ville et village de» 
U-VU», du de# IndesOcc«de«iale» et du Sud
l'Amérique, guéri ruai tante» le# maladie» qui viennent 
i détordra dan» la Foi# ou dan» l'Eitomac.
1 nov., 16S9.

LES FIEVRES.
i fièvre, comme toute» lee autre» formes de maladie» 
ruelle» le »y»tème humain ait expo»é, a ta cauee dan» 
partie des humeur», qui eont le produit de l’action 
rapi le du rang sa lutta avec la nature, en • »ff .rç«nt 
•juter bon du corpe la matièra corrompu# qui opp-ee 
b»tacle mortal A la saaté De U vient que 1er bonne» 
m mauvaUes humeur# font en lutte les une» ave, le» 
a» et la commotion qui »'#a »uit produit la fievre 
ante Lea eyaptômee de la lèvre sont varié» ; eau- 
; la paeantaur, la laaguaur, la respiration difficila. 
eux deviennent faibles et embrouillé», on devient 
toolique, etl'oa teat Urujour» U» attaiaiar de j'a»- 
da»emeat, toutei (eaiation* qui »oat lee produit» da 
taleur etda froil. Eu*uite le malade M pla nt de 
leurs A la téta et au do», U re»»ant une grande »oif, 
aaæéee. une uaeanteur dans l’astomac et quelque 
U set eocité à vomir pur la force de la btl# Le» 
!•#de leiitirt Saavage* 4u Dr. Mores «ont reconnue»
' être ans médaciaa vivitanta et agréable poor tontes 
m de lèvres. Kan seatemsnt alise purifient l'e»toma? 
e intestin* da touts la matièra biiieue, mai» encor# 
i ouvrent lue valiaeaux «ecreteur», leur facilitant le 
sa de vereer Anne les intestin» le» effuaione abon- 
ta», après quoi 1a marne corrompue e»i rejette par le 
•ge naturel du eorpe Dana las sa» argent» de fievre 
i e'agit qae da prendre 4a fortse dora» SI vous rou- 
lu'atls* opèrent entièrement iaaa le» iBtsetia». pre- 
trote A ciaq dose» voir al matin, ja»qu’A ce que la 
re soit entièrement di»parus A pré» quoi areaei da 
K A qastre doeee chaque soir Jusqu'au rétabli*»ement 
•otre santé et eoa» demeurer*» convaiaeu qu* c’eet le 
i «ur moyen d* ehasrar la lèvre, pares qu'elles de* 
rant t«ut# enfiammation, et rétablit la eorpi à l'état 
aaté pxrfaiTa. Et la eaag et le» fluide* eeroat »i par- 
iiaaat purifie» que tout* maladie devient impo>s'.ble 
as pilules de recine» »xuvage» du Dr Mon# sont ven- 
l par tou» las pharmaciens, 
nov laii

m Hum lAinvci.
CSL est Mini qai voodralt vivra avec uM hatelne 

désagréable quand l'osagu du “B Al ME DE 
LLK FlEURS " aau aeulemeat la ranira agréable 
e aeoora donnera aux dente u» blancheur d'albâtre 
«coup de paeeemae Ignorant que leur haleine est mau-
• et taekneaeet al délicate qae lean ami» ne le» en pré- 
ment pas. Versât un saule goutte du “ Baume ' ' «ar 
n bromud dan te et lave* vue dents soir at ma:in Un# 
tailla 4« ké amts punt 4orar un# année
• peut fwilumaat acquérir nu basa uint eu faisant 
ge da “ Eaamada MiliaEUera." Il détruira le haie, 
boutoae uslaaeeueaeure de la peau ta lài donnant une 
leur 4» men. MeuiHet ans aasula-aalna, verras des­
deux eu trois gouttas et lave votre figura soir ut ma-

>our rarar la barba avec facilité—mouilles votre brosse à 
be dans da l'ara ebaade ou froide, verrat dent ou troi» 
tta* du “ Baume de Milia Fleurs," frott -x bien votre 
be ai voaa produirez une balle mooara qui eu facilitera 
ération Prix 10 eeats aeulemeat 
l vauAra par téue laa droguictaa.

J. MÜBSOJT,
Ageut peux tfiuébue.

lit1 Coure rt
M, B&SSâBTK

ai'Ri Mr.tr

Lundi, le 22 courant,
SALLE MUSICALE.

LeConcert est donno (oui lo Patronago du SKI’TETT 
CLUB

M Dks-ank fera n*.-Lté du Mmk DL3SANE et d'un 
coiubre d’Artlftes et Amateur» do cet'e tille 

PRIX : 2* C l l'our le* première* place*, 
lin peut «e procurer de* Billet» , hei I •* Libraire», <>u 

dies M Wheeler, ou le» acheter A la jorto le soir lucuie 
du Concert

I.e» portes seront ouverte* A SEPT heure», et le Con­
cert commencera A HUIT

16 nov 1858 1297

A TIM. It* ProaldDiit »*l lo* Dlrootoum
tlo I:t StM’iolo *lo Ilitli*ot* tlo QiioIkjo.

"VyOI'S, le* Soussigné», Actionnaire*, de la Société de 
AU Buti»*e de tjutl>e*, ilemandoii» qu'une A»*eml>lee 
tlenerale 9pc< laie, de* Actionnaire» île ectl# Foi>iété, 
»oit convoquée «fin de c nsidorer quel» ecraioat le* 
moyen» à prendre le* plu* propre» A promouvoir et A ta- 
ci liter le» transaction» le lu Société, et de plu» eju’un rc- 
g'ement *"it adopte afin de disposer tiu.ilemcnl de* ac­
tion» qui n'ont pas encore etc etniac*

Qusuec, 2“10 sept 1939 
Achd Campbell,
F. f»a»»fvil!e,
Le. Falar lcau,
Henri Lol.'uc,
.*nmnel John Sh»w, 
François Lemieux,

J B Renaud. 
Lonti Mnsme, 
Proeper B.-nder, 
Cliarle* Allot n. 
F J. P^jent,
K. II Hall,

et 191 autres, étant plu* que la moitié Je* actionnaires

CONFORMK3IEXT A la r qubdtion ci do»«u«, signeo 
d'aprè» la loi, un A»*emhlée <i>-ncrala, »p riale de» uc- 
tiouonircs de la Société do li.ilisse de (JucIkjC, c»t p;ir le* 
présente» convoquée, et »e tiendra au Bureau, do lu So­
ciété, SAMEDI S01II, U' 27 novembre du courant, A 7 
heure».

Par orlro de la Chambre de» directeur*.
F VfcZINA. 

Société de li.it -de-Quèbeo.
9 nov 1888

PAE-BS3SOS
POUR l.'lüVKli, 

chez GLOVER et FRT.
LES HABILLEMENTS le» plu» nouveaux et le» plu» 

aUMuBK. propre» p*mv l’hiver, manufacture* ex- 
pie»>ém«nt pour eux par la célébra mai mn de

MM- H J &D. NICOLL,
. Hue Regent, Londres.

(jQ3* Aussi eu muins, quelques 
PA K-DESSUS, a Titus bon compte, 
faits en Canada, d’Etoffe du pays, 
Couvertes bleues do Ouffil, etc.

16 nov. 1859. I»0S

Chemises de Flannelles et
CALEÇONS,

Cravates de laine, Mentonnières,
ECHABP£S de SOIF, CRAVATES - SOIE,

CHEMISE*et COLLETS,
GatiD, pour Irlrolor fl ai»lr«*

rtèllrrfiou dr I.nlnc.
On trouvera de plu* une variété de toute sorte d'ar­

ticle» utile» en fait i'11 Ait!ELEMENTS D'UIVKR 
pour messieurs, tou» de» f >ra.*a le» |4a» exquise», ch.»

GLOVER & FRY.
Tou» ce» article» viennent d’ètr# importée, aio»i qu# le» 

njuveaut » I*» plu» recen'e» p/ur la talion.
16 ne». 1?8T_______ 1301__________ _____

Avisà ceux nui iléaireut acheter des ,
TAPIS, RIDEAUX, HABITS DIB»

c*l .riatcriuitx pour .tleabtra do loiilit»
«mpeccs.

GLOVER & FRY
Ont d ici le» d'offrir tout leur assortiment dan» la ligna 
ci-dawu» A d*» prix qui prouveront aax acheteur» (*•»• 
qu'il» aient Ux.in Je faire dei promesse» extravagaute» 
au »ujet d'une réduction d» 50 pour rant, et »eni dira 
qu’il» ven Iront au deta u» du prix coûtant), qa’il rat Av 
leur intérêt de viuter leur «fat liarameei et de Juger pur 
eux-mexe» avant i'achaUr ailleurs.

9 ç 9 9 9
Le» remarque» ci-de*»u» l’appliquent également A leur 

assortiment d* Marchandise» «Acbe» de fantaisie et d'ati- 
ht» généralement, et ont la ceafisnee qsa, ai en lee enm- 
pare impartialement d'aprè» leur» qualités et leur»prix,
il» défieront toute eompé'itioa.

16 nov. 1659 I?0

GRANDE CHANCE
au COMMERCIAL HOUSE,

MARCHE HAUTE-VILLE.

LE Soumigné ayant fait de grande» importation» est 
automne pourra* etab'Dfciacn!» da Haut at du Bat- 

Canada, est décidé, vu la depression du commuree A 
transporter 1* surplus d* l'assortiment an

COMMERCIAL HOUSE,
QUEBEC»

afin d'cffrriacr tiue ve«tc luiauediale
et pour parvenir à »on bot 11 a REDUIT me mar-ban- 
di»e« a de» PRIX SI BAdquele» acheteur» • apercevront 
sani peine du grand avar.tage qu'il leur offre

L'aaforiiment c'.n*i»uot es aae grande celle<*ian de
• Marchandise» heehe» de IVmi- 

taisie et «T Etape.
sera marqué et pré: A être m<» en venta

Aujourd’hui, 10 novembre.
l^*Ch»qae artiste est marqué en earaeteru» Ibiilee

PAS DK SECOND PRIX
PATRICK O’NEILL,

16tov 1539 1304 Ra# Banda

SOCIÉTÉ DE BATIaSE DE LA CITÉ.

LS 33a VERSEMENT XKNSUBL devient di LUNDI 
prochain, la 22 da eourart ; le sotrda même jour à 

HUIT heans, las Directeur» offriront eu veuto le» urgente 
qn'Ua auront an mains

JOHN BOSS.
16 nor, 1989. 1391 Suc Zréfi

CoBniNttfule An vupeum OtrtiulqNM
de Tfoutrenl*

a ttTfi TOUS «enx qui or,t de» compta» contra 
j\ V 1Î3. cette compagnie •ont prié# de les Win­
ter an Bureau de» »ou»ifué», agent», le ou avant la tt
(ill COUPAftl. r. KO BURNS, SYME3 it Cm.

18 MT. ISIS. 1881__________________

COMPAGNIE DE VAPEURS OCEAMHHTES 
DE MONTREAL.

Dernier vajtrur poser Lverjr/l pendant cette
• sniusn.
K TTfW LE Vapeur de lamelle A VIO. royale INDIAN," 
Wn Grange, commandant, sortira
da co Fort pour Livorpwl, .SAMEDI, 
lo 20 n'ivembfo 

PRIX DU PASiAGE :
premier* Claera, da 866 i 850 xeloo laa accommodement#

Le»V:,,,•ff•,, A'eutrejont devront ra munir de lits et de 
tout ce qui rat nécessaire pour leer ., f 0w

C* b»uu*i*Tit4Hr Uiütfm !• Qt Al NÀrOLEOIi, 
à 9 heera» préci»o», A M le j,»«r da départ, pour trans­
porter les Passager» et le» Mal.*» è bord 

rsTU prochain départ de navire de eetta ligne]Ijur 
l’Angletarra. sera tuSorth-lUi'an, qui partira du PORT- 
LAN Ha 19 décembre prochain ( .

Roar da blue ample» iaforraati'ine, » adrraeet I V V <j*0 Bl RNS SVMIS A Cil, 
Agent» rua St Plerra, na 8- 

11 nov., 1358 1261 _________

f,| A VKXDRK.KTÏÏ

j JL HL a doux ct*ge», «ituva au a fi|, rua Lac barra-
livre, fauboarg 2>auu Leaia, et aurai un Haagar a deux 
t leges ,t .n, leque1. »e tn>uve une «curia.

CouJiltuB» taciiae > »drc*-cr a
GO.-SFLIN A I.AKl’K, Aaxsra, 

ou A WILLIAM liKOWN.
N > 6J. rue La hovmtière, taubourg 8t-Léul».

16 uov ir3-v 13i.2

Réquisition.
A Charles Baillairgé, écr.

MoysnuK,
\T01 S, ,s u.Mgi..», loacov.iut l urgtuoe de ne confier
il l'ndmioittration Jv* iffiircp Ue la Cité qu à dt$
Citéran» du-ne, «n t«'ut m. nt de la confiance publique
pv»r leur» cvn.iio» tree», leur rèle, leur intégrité *1 leur
in lance de «ata.-Ure et avant la certitude qu* voua
fw'sui'élr* à un t!» *rf «•iiiîafTbt et* quant##, voUl
i»i >»i» • I— veut i>"iier it.indi.iat a la charge d* Conralilar
Muniéir ai p ur I» g .artier .-.amt Loui» a la prochains
K o to n v■..« promettant lo i e r en négliger poar a»-
vu.er v vire <>U'' ti n

ijnebec, 30 vétobre, 1358
Louis panel J M Kra*cr
Daniel McCalluiu Ch a* 1.angevin
Jom Tii >ui.v4 Ta.-cLrre.iu. Arch Campbell, junr
J F Br*d»h»w P Bvillarg. on, M l>
G Jolv J aine» M.'Keuiie
N Casault F P.vanturcl
■1 W Leaycraft A RowanJ, M D
K l GUckemeyer Ph« Mi ihot
H G Kor-vt!» J rhibaudeau
G B FanlauH D Kol ert«>n
C N Montirauitert P Legare
J M 1, «Môme Alex rrafer
John B l'atkin Mii-bcl Gauvin, père
Ch» Panel Kd Jor.e*
L A Caunon Je m Langloi»
J D Anu-trung K 1 Burroughs
H Klrrar T a», bere.vu P H Curgram
Major Teuiple John Gleamn
C Fremont .1 ) m Tourangeau
J Joua» John Shaw
C Ti tu P L M. riu
Krrd An irrw John McDougall
Kug l’anrt Fr* DeFoy
John Sewell H Uwen
Abraham ILtuirl Vital Ti'tu
K tl C.inbon W ni Stewart Smith
F Bnby J»c|>h t’.iu.-huti
C F Langevin Ju . s II wvn
John \<>n Kxter 3 T Itruu»,eau
II G Goly K C Poottaiid
William Brown T Fournier
C Delngritvo J. lui Wright
A M Bu lol| ho It B luehard
L T» tu Mi h ici t'hamber»
1 M. Culluni K Giugra»
P Garnaau A M,-Anally
John Carrour G H Liru*
M A l’Ieiu-inJon Il Jac. b»
Ch» ll'oigh L Teraier
Cvr T Sumr H K» telle
J W B arrow K Mailloux
Jo» lla.upl W A l.eggo
J T 0 l’ont'un J Pli J Joliocur
Hu<l. ô’Nc.l J hn Deletiay
Jtuir.» Uliva .l.u» Mal- uin
U All-vn K O'Flaherty
G Tal'-ot A Kubitnill*
A Will a-e NVui K Duggnn
KG Boileau, N P F. 1 Kemillard
P llccchey A L Grutrciev
P A Dr. lot F X Lun g» vin
.1 W Pur ly II Marcnux
Th».'»>ph Hamel .lamo» Fo|#y
Peter vju.nii A Lapointe
J H PlatuoiKÎon John Burke
S Drcandi» F X Gmgras
Aitibruive N'erret P. A Volil
Ch trie* Üalter P Chayer
W N Leg»*, «rnr K Morgan
M Tôlier, X P to» nard l^febvr*
J M Keo B MeGlory
Jo* Duhé C F Hamel
John Darlin-t n F NV Illakklock
t'h» Dcguire J Louis
A Stnaaton Jo* N Bu»»é
L'.ui» M»!«,u‘.n Chas M- Donald
Simon Levy J O'Donnell
.1 K Lemieux James Mountain
William Stanley J Fewer
A Théberr» Brran Shea
Ja.uee W.m-,1!«v It it Holph
F N M-tivier John Snythe
J»hn ‘’ve /. Sto.ard
Il Grenier K C >lfer
J allie» Til'bit» Geo NV Kltieon
i’h Rémy Nichola» Piton
Geo R Renfrew Peter Poaiin
Ju» Gauvin A MacJouoell
Samuel Sturtnn Robert Provan
F.lie lîanrour John l'rovan
Janir» P.eynar J P Gin Iron
J<>»eph K»tt# J an»— Kilgour
John Wa'ker K lier igon
L J A l’em »-r Janie* T Orkney
Michel Collin. M «.ulth
M i. liait Ad GTo«irang#au
K Flan Daniel Carey
N Burn»tone F. II Btai»
Thom*» Brown P II Gingra*
A Naula-rt An ira llianvou
Jain*' It liley NVm Jenkin
C P Pelletier

itr»po*fti:.
MKSsIkLRF,

f A elurge h .nnrabt* qu» vou» m'offres au moaml où
I à !«?•pc mur.iplitnt pou* Its pai de thrift
Conwil Municipal, «»» peu attrayante pour toit homme
ayant le **ntim:nt d» la re.fonvab.lité qu'elto Impoe»,
et »i j» n'etai» eonvaineu qu en lu •léctinsint, ju m»nqu«-
raid enver* mu< 4 un 'icv»*ir «««ontici, je tous |>ri«r*i« ot
ne j»»« m-i-ttr »ur tu »n areej.iaiion

Ja cr,D donc Icvoir m» roi» Ire a vu» sollicitation», »t
»i j* »ui« élu, je ferai tou» met effort* pour juit-6»r
l'opinion leiuoMip trop lit'euie qu exprime à mon
egard r .tre réquUiti «n

J ai l’Lonntur d'àtro,
Votre o''»ci»,»nt ranritear.

CHARLES UAlLLAIRGl
io oct. 19)8. 12*5

Avis Divers.

FOURRURES !
LES Soo#*igr.éi 4<»irau» appeler 

rei' o trausemeut 1 attastèra Ara 
acheteur* au rajat da leur araarti- 

ment d* FOUKRUREff, eomprauant 
u>ata sort* d’article# eu Imr tig e,

___  U «quel», va la rareté da l’argent
il» vendront au plus bas prix p^ible aa-deaeas Au pri* 
soûUlt
PEAU A’OURS, ROBES de L'CP «t 4» BLAIRRAU, 
CAPOTS A’ASTRACAN, de VRAI-MARIN u» An 

RCFFLEi,
RAQUETTES. 60ULIIRS de CARIBOU, eta

O’FLAHERTY h HOLT.
Il aov 1589 IM®

•on epoux, pour être m>u agent
KI.IZABFTII UKRN'KR.

20 juillet, 1959 Adam

A \fl W ox DEMANDE è SAINT ARSENE un# 
y l^» INSTITI'THU'E qualifie# a tenir une 

Ecole EUiueniaire au No l
Pour le» coudiucn», »'adresser sur le» lieux, A M- Ro­

uai* Dl'»x, president de la Corporation Scolaire
U EN R Y Dt'Ql'EMIN,

St Ar»èoe, Igoet IS59 II lu Bee-Tree

A UTC[ LEN ÿoUMigtic» luformeul leur» ami» et 
*\ v ÜJ, le public eu general qu'il» ont ouvert un 
Magasin un 105, ruos.MM rXi'L, pou* veuma 
de M Dukh, meublier

11» auront constamment en maie» :
Huile de Lin, Graine de Lin, Mastic, 

Peinture*, eto.
Aoset,—ORüU a I al n 2.
Il* J(«neront le plu» haut prix pour de la tlralne de 

Liu at A* l'Orge
TURCOTTE et FRERE.

9 bot IS56 1259 i
A NOU SK R.

6 nov I95'<

IB Urigantln de première 
J VICTOR, d'un» capacité de 800 
quart», praudra du fret pour Halifax 

ou aucun des l’ort» du bas du Sauva, 
8'adnsser à

0 Ml Rl’llY A Cia 
1244 Rue SI Jacques

TAUX REDUITS.
A Compagnie il'Assurance dite l't.'Qt'ITABLX 

REDUIT de 20 n lOO ra» taux d e*»urancae
John ross, lume vui.,
W U TILSTONK, lias»# Villa, 

Aunxra.
111214 oct 1853

HILLS 1MUVKS.

IES Pevsxnnf», ,|an» le Canada K*t, qui ont l'intenti<>n 
J de s'adresser è l' A»»enit>lce Législative dan» le but 
d'obtenir de» Bill» Privé» ou Livaux, accordant de»q<ri- 

vilege* exclusif», ou conférant de» |»uvolr» collectif» piur 
de* fin» commerciale» ou |*iur d'autre» objet* do pr fit, 
réglant les arpcntnge» ou le* bornage», ou »e rattachant 
à toute* qui peu' eff-eier le» droit» de propriété d'autre» 
lierait ne*, «ont per 1* present notifie» qu'elle» sont tenue* 
par les 6?me, f>3uie ot Min* Règle» (punlices au b.ngdan* 
la " Galette Ju Canada ") donner deux moi» d'uri» de 
leur intention dan» la " Gaaette du Canal# " en Anglais 
et en FrAnçai», ainsi que dan» les deux langue» dan» un 
papier.nuuvelle», publié dan» le district, qui •* trouve 
concerné ; elle» devront aussi transmettre copie du pre­
mier ainsique du dernier de ce» avis au Bureau de» Bill» 
Prive*, à Toronto

ALF TüDD,
Greffier en Chef lu Bureau de* Bill» Privée 

Teronto, IJoct I65é 1161

Université du Collège Mctiill, 
MONTH K AL. *

Fariilfp' «!«• 78«'déclin*.

LA SESSION .MFDH'AI.K cominenicra le PREMIER 
LUNDI de NOVEMBRE, et »e prolongera jusqu'à 

la FIN D'AVKIL, 1659 (six moi» )
N U — Le» reglement» d* c» College ont été modifiée» 

de manière qu'è l'avenir le» Etudiant» pourront prendre 
de* degre» aprèi «voir suivi le» Cour» |>endant Trois 
Session» seulement, pourvu qu'il» aient auparavant com­
plote un court d’étude de quatre an» en tout

A F IDiLMKs, M D . I. L D , 
Doyen d* la Faculté de Médecine 

•dlaofit.mfiS______ 012 _

BANQUE BE QUEBEC.
A VIS e«t p»r te present donne qu'un DIVIDKNDK 

DE TROIS PAR CENT a, c* jour, été declare 
sur le montant du capital payé pour la moitié de l'année 
courante, payable le ou après le SKCON D Jour de DE­
CEMBRE

Le Livra de Tran»fert sera fermé depuis le 10 de 
novembre Jusqu'au 2 de dcceuibre, le» deux jour», Indu-
•Bremen t,

C (IKTUINU.S,
23 net IWM 1260 Calrtler.

ON DONNE AVIS qae plusieurs 
ANCRES et CHAINES dernière­

ment ramseee» da»» le Havre de Qué- 
bec peuvent être vues dan» le Chan­
tier de lilai* (Biais boom») Les 
article* qal ne rar«a! pas reelame» 
raront vendus suivant la bd.

J D ARMSTRONG, 
Mettra Au UAvra

21 oct 1659 1171 -1 ra

URIO! SAU BOOM.
LES Rouertgné* ayant converti la »#Qnnd étaaa sa 

Chambra d* Encan, peuvent maintenant offrir A 
tour etablissement de grand» avantage» à ceux qai Aéel- 

reraient dhporarde leur» effet» A l'Encan 
Oa na fait pea payer p nr l'aaage de la Chambra 
La» vente* raront réglées A la er.nvenanca de» acheteur», 

■oit par billet promimolre ou eu comptantP r O. MURPHY A CIE,
émal, I6S8 39S RuaRt-Jacquee

EDUCATION.
tteesie linglaiee Vesmmereieete, 

Va 17, rat S te-Angèle, Haute-Ville,
virai n AÊ t? A HUI » enralgné la LAN-
ran IM. Vj Aü 1 • GUE A N H L A I H K. la 

TENUE DES LIVRES, at la CORRRNPONDANCM 
ANGLAISE COMMERCIALE paudaat 26 eue, au Au- 
gletarra et au France

UMOmOW BUMOftNAMLKN.
CLASSE VOURIeÜ DEMOISELLES,

Rarvelllé* par ta FtRI’R da M BAST (catholique), «rai 
donne de» LEÇONS DK PIANO, et enraigoe IOU- 
VRAGK A L’AIGUILLE. FLEURI, #ti.

Prix : 8I è 89 par trluiestre
—A t'Ul-

Ua* Cia»** Anglaiee p- ur toi ENFANTE de 4 A 8 an», 
par la NIECE daM EAST

Prix : 824 par trimaetre.
9 rapt 19S8 0*>7

irrAULiMK.nii.1T ni; ui;lii;i;km,
RUE ST. JEAN,

(En arrière de eket M. P. Sinclair, Libraire.) 
Y)ROt'LX A FRÈRE Informent rrapeetueurament Ira 
I Libraire» et tour* amie ua'ile ont ouvert ua Atelier 
considérable comme RVLIBrKR, et p*Meèdeat les moyens 
é'entraprendra la rallara d’édit bras eoasidérabtoa wu» la 
plue court avla. Ile eu chargent uael epéeiatomaut 4a 
raliarae riche» ra Marocain A# Turquie, Veau 4a Eneeto, 
Franca AagleUrra at d'Amérique, ou daml-murocatu 
Oa peut compter dan» tone la» eue, ear l’emploi des meil­
leure matériaux et sur la solidité joints A l'étogaaea 

N B —La» ordres déposé» ebes MM Siuclaiu, J et 0 
Cbémaxiu ai T. Haaor, rarest exécutée avec a tira Uoa.

8 mare, I860 188

NOUVEL ETABLISSEMENT
de MEUBLE8_de MÉNAGE.

DROUIN & ROY,
Ho* 44*

mot, 0t. Herb, QeHrair,

INFORMENT rwpacUMmemrat lu 
publie w général qu'lie rat ar- 

tue Damant au main ua amortissat 
large ut varié de MEl'BLfco DM 
MENAGE, confectionné» dans la 
damier gant al daa» la «tyla la plus 
élégant de Laanaae at Peau, qu'Ué 
vaaérrat à d*» prix trée réduite

BueDraF

%.

rat que lue meilbum
HT* DROUIN A ROY a'embtoy-

ouvrière, ai eurveillaet enx-mêmes_ _______ rarveillaat eux
U» travanx da leur établtoramrat, e^raut mériter 
eratia nation An patnmage publie 

fi mare. 1868 184—18a
rr

Magasins d’Etoffee.
Etoffes a Soutanes, etc.

LEB SOUSS.GNtS rat toe>ran ea main» fi lrar ■ 
gaela A# détail, US QUAND ASSOETIMENT 

D'ETOFFES A SOUTANES, latine qte :

IHH
CHAPEAUX DI SATIN pour meratours da CtorgA. 

—us rt«e—
Uae grande variété An CAPOTS As CAOUTCHOUC, 

CAPOTS REVERSIBLES, eu, al*.
A. HumI «t

8 nuit 1869 m

Magasins d’Etoffea 
NOUVEAUX AVANTAGES

(KpOFFKKTS.. 01)

Escompte plus liberal pour
ARGENT Ci)Ml‘l AN F.

JAS. ÎIEWÏÏT aV ClKeul
Viennent justement d'etaler:

NorvKKi.Ks mantilles ihiixku. 
MANTEAUX D’IUYEU, 
rOU\' EUTES quai Ht* sui'eru'iin», 
FLANNELLES,
BAS 1>E LAINE lYAtàNEAl . 
niEMlSKSct OALEtjX’N^lHivr r.u v>u‘uin.
07 ’'<»< ces nrtiilcs sont nunyms u <h* pria 

réduits, et un ESCOMPTA L\ i'H.i
<ti» A pur ct'iif.

pour nr fient cvm/dnul.
—Al'UI

Nouveaux Drajv» de castor »|>ai* dit» lUIaolavu,
Drap» de |>iU te, Tweed», cto

Nouveaux Mmtio» fraiiçvl»,
Nouvoaux Velours >lo *oie

E4F*T. u- >-e» article» sont <'ll*rt» è de» |"ix qui ne 
*>iufirent »n.'une iveiourieii e i Quel'*.', *t de plu» un 
K800MPTK EXTRA

el«* 10 pur «’«'lit.
pour argent comptant

Magasins d’Etoffes.
nun
nuuni. .n liYNUOIIIIIXtllll'!

rui n AlU.EM' COMITANT.

mailt.-
leur gi

«rt
ni*

d* :

J II K will' .1 Cl K, 
porte Siiiiit-Ji'iui

|jpé*On invita »p<vUI*mcut le» Mar«'lt*nd» de la Cam­
pagne è y faire attention 

13 nov IS56 I .‘(H*
Drnp» é'I 4’nxéiiilrx i»imi t* riiitoi1.

/j J^Al.l.KS Drap» de Castor, de pilote de ol
i httaey eto , au prix contant

J II MORGAN
13 Nov 1868 __ 1288 ___________

(«llVrrUu fl fiiu»»H«'ll«,a-
J ^ J^ALI.KS A trè» l a» prix.

.1 II MORGAN
13 Nov 1656

DU MIN»
1289
|»OBIt' ICiltl'llII\•

UN grand aaaortiinciit do Dama» pour Bldoauuct gar 
niture» »ora vendu au piix contant

j. il. Morgan
13 Nov 1666. 1290

Toilra d*lrliiii«t«>
S (^JA,!,SKS T"il0 ,,,, ulure do Kit'barJ»on, fil»

lèbro manuf.io 
el Orrden, a iino légèr* 

11 cl I i tlo

u

lit lllllic
trè» l>a»

J. Il MORGAN

avsuce»ur le i>nx «milaiit eu sterling, au No 
la Kuaüeiut-Jean.

J II MORGAN
13 Nov 1666 1.91

lli'l'llio» l'illllqylU•«•-

UNE large asivrtiment, è trè» bon mareho, tlepul» 3» 
Jusou'a 6» valant depui» 5» jusqu'à 7» 7d

^ J II MORGAN
13 uov I860 1292
('beiniwu lrtMi«'aia«'M «te» 'loàlclli'.

N con»ignation île 60 iloutamc» tic» artiflca cl dc.»»u», 
•era venilu è meilleur conn te qu'aucun aiti lo ,lo <•*

genre offert sur le marché
J II MORGAN.

13 nov 1858 IM
l*i«r d«w-MMi« (tour riiivrr

5i 1AISSKS lloniictterie et par i|e»*ou»
V J d'agneau d'Ettirae, «cronl vendu* è 

prix vu qu'il» ont été reçu* tard

I3 oov I-6S I29I

Nouvelles Marchandises
A BON UIMI'TK.

WM. LAI RD & CIE.,
Hhc isee h'ethrieiuv.

5 par oent d'escompte, nu comptant t
IK8 8nu»»igné* viennent d'»uvrlr |du» «I» DCOI.IS 

J de nouvelle» Man'h»n<ll»e» d'aubinir". arhetèc» au 
comptant, venant directement de» meilleure» inan hc» 

d’Europe
Le» visiteur» verront qne le rtin-k comprend un «»*'>ili 

ment general de Marrnandl»»» 6#«'he» île faiilabia 11 
d'étape, propre» pour la «eieon

Vu la rareté do l'argent le» »ou»»lgn<-» nrv»,nieront »ur 
tou» la» achat» argent mmidant, pour un montant I* K>» 
•t au-deaau», un KSCUMI'TK de 5 par rent *

WM LAIRI» A CIE
9 or» |«69 lift Rue l a Fabrique

BàS TMODTB S BITS ABEBOtliiN,
par le " Marlou ”

Venant d'etre finies rt ri vendre ri tris 
marche ê lulus'1 du retard rie leur arm npr.

2/ «AK*ES UAH TRICOTF.8 Dt: LAINE ECUS- 
\J 6AI6K pour dama», menteur# al enfant» 
ly Oa accorda un escompte lib-ral pour argent cutnp-

U*1 WM. LAIIU» A Cra
4 nov 1858 1239

INir-Arwono 4«* Itulsaa* «TIU'ssum* |»<»iir 
llrwIcNr*,

ASSORTIMENT la plua con»ideral>le da Quéliec et 
j m qu'il y a da meilleur mar> h» 
t“*K\ n aecompta liberal pour arg rnt rom plant

W'fil. LAlltD A Cra
4 n»v 1819 1249

NOUVELLES
MANTILLES D’AUTOMNE

et Surtonts et Manteaux pour Enfants.

VENANT justement d'être Stale», en gr«n lo variété, 
.lu lUrniar» i.atron» de Londre» et de l'an», A trr»

L

de» dernier» patron» de l^mdre» *1 d* l'an», è 
torn empia pour argentroiu|Aantr r • WM LAIHD A C|E

2’» »»|.t 1653 1054

NOUVEAUX ABBIVAIE8 BE
MARCH AN DISKS SECHES

d'Automne et d'Hiver,
Par te» va|>eur» Angle-Suton at ,Vora-f■o/nin 

COLIS VENANT D’ETRE OUVERTS CUKE

J. II. HORGA.I,
Il eî IR, rie#* AK.Jmih,

Où un axsrrrtiment étendu rt choisi de Mar­
chandises d'Automne, cl «THiver rxt 

toujours disjtrmiUe à des prix n/> ■ 
pnrpriés a la crise actuelle.

DIX PAD CENT D'ESCOMPTE
pour argent oompUnt sur tous les achats au- 

dessus de une piastre.
Ua large arrartimeot da Pluma», falbal»» et autre» e»

ticto» As tultotl»,
Mériara da drap. Co'^urg tt Crahmera,
Plaid, toag» CbAIaa da PaDtoy,
Châle»-F-' herpe» et Chèlae-Mantm»,
üoiae glacée», Chapeaux pour dame* tt Manteaux de 

velour#,
Tuito» pviurdrap da lit, hbirOng, Toile», Mourra-

Tapi» de damas pour tabla, Moraan», Dim**, I range» da

isa, Boanattaria ai Laine Ri», 
ntdi et Doeekin»,
-L cesU.r et autre» Drepr p‘ ur jar-

mire» et par d*»ru», 
me» et enfant», 
to pour mewieur»

J II MORGAN, 
Vis-A-vi» la rue du Pelai»

JJN MAGNIFIQUE ASSORTIMENT deCHKMlHRs

Plaid 
Vètsmenta d* 
CbeVbe» et C

26 eat 19*9

!i

1 MARCHANDISES A BON MAItCN’V.
j. HKWiTT & r;j
luipoi'i«tioa d'A ut,vaine >1»

HurvIiitiulUt'u 5« < tu
|t<<iui»uul en l>>ul* r»|'«Ve da aouveautc d» lv 

l.cur a»>»rtiuicnt c>t I im de* plu» f,>iv*»d* '»t 
vil!» ll« invitenl I aMentmn sur leur St,h h >le I. 
qu,> le, i b»tcur* trouver, nt être A bon marché, Klqm 
Ha» t » l »•*, Mviibo» françai»,

i t’ouvrit.'». li.'iinctteiie ,1» laine d'ugneau,
Di«| * le v'ol-ou-g, t'Uen.w»» par le» ou* *t t'altç r* 

( Dr»).* l'wco.l», de lamo tl'ii^ncaii,
,\. »,»,*<,i\ «• ri»»• * pour l'ar d« - u», etc 

lot t nvaut etc ,vn tracte | ar U» manufaciurcut* 
|cnd.»ut l', io >» \

Plu» bas prix du nurcl^.
Ku eg',id .t U i.«r#t* de l'argeul, J II et (V ont m ,r- 

qm» loin.- m «i, handlrc* .1 une logé ru »\ u .•» ,ur l« 
cofit.int, cl comme plue

QUAND E N COUF? AG U MU NT
ID donnent un r»«vmpl<» liboia! è ceiiv «jui uchotent |our 
icuv piattre» et au ,1,mmi*

ptix

»inpi,-nrt
gtiv» uuv

,tc.» babil-

N B I.»» i.iatvhand» et dctaillmir» do I»
« apprvvuiouneui J.m» i otre établi-«(Miier t en 
plu» l>a« prix

xi aai -
l.o* fivieto» ohvrilvide» peuv ent »e pro'uroi 

lemont |»>ur le» piurie* A lie» lain compto
Plusir'uiA lots u bon mniclib, ravoir :

1 -il ptooc», veinure »b> »> io n»irileput» 5*9,1 valant 9» 
150.1 verge» moi.»vet..u> de laine l'rtvnç.vtie, depui» t | l

v .liant l Id
30 t'ai.-*c» «lOrting llv*rnvk, depui» 11.| et ».. de.'»»»»,

valnmi 7d
660 Don, une» d* ti.ouohélr dé oan.br.il ,l.'j u ■ I 31

v. Innt "» 91
5lM Do do, tout ,1e Iode l'rp.ii» '.'a v a ! u 1.1 I»
It'd l'ièoo» Flan..elle» Blamh»» «t c, irlat,»» »lcp..i»

l'.'l I valant 1» 31
6.1 Pièce» articles nouveaux pour niiii.lt"»..v ilepin» 3»

rt nu dr.o-u»
lO.tKltt l'aire» de l».i» d v l.iine tl'n{».* .». d pu.» •’< I et mi

ilo-mi- v alanl I» S I 
f'tM ,Mantille, de dr.p depui* 7»t»l valnnt II» 3d «»luu

detiu»

Hftbillcmcntèd'ilivortt bon marché pour 
Manieurs,

J II KM I TT h. t' K., iipi’elli'.it l'attention ,(<** Mc» 
•leur» »ur leur a »•»».huent ,|» T,v«ed« K'ono.i» >ou- 
veiniv Drap» poiiv pu «I,* l.l», ilrap» de |illuti<». ,1* éit»li>:', 
do Bataoiavii | >r d •»»..* -I» Inin i d'agi.oiu Ko *'»i-, 
.qual.l»'» »..|io.ieure») I'Imiu.»»», eoUel», cinva.,», cto, 
rlo , tou» >u:itqu> » a lu'» lia, priv 

nr i v
KV'ompte oxtranr li.iaire pour le» aohut» argent couip 

lu.it
J. HKWITT ar t.»

Porto Saint-Jo m
ljuctioo, 23 «H't II!'.’

NoiiV(‘itii\ iiilirlrs tlo loilittc pou•* 
l'Automne,

ICoIm'u ii 8*siIVnsutsu*»« (‘le,
NK ■■ollacUon il.oUto de |»aln»i» d'I..ici a Lot. l.e* 
Ali I ou ,11.111 le

J IIKWITT Afl K
25*o| t I ».Vt 1016

«Wliii'rl/rs
M \ N TILL K N I)* A IJTO M N K

«•I biiriuniH «lo IBrnpu pour «'liflliif*.
/ W j 1/ KNANT Jurlrmeiil il'élle e'alr», dep »» 3» 

v 01 « t a» de»-u», de» patron» et itouleui» lv*
| In» bouveaux. 

1013
ll’.vM'ITr A < |K 

!IH. p„r»eM .1,11.126 ac|»t IS5H

•l'oHmiMA' et ri ici v» /»#»#<#•
ll;\mU,KMi;NT,S D AUTolMNK.
I tllAI'H PILOTKet WIIITNKV, t.mrqi.r» a un» I 
I ' y, n. evaneo »ur lo prix riu.tant

J HKWITT A CIR
25 sept |Hô H 1014

AoiiipIIi'n € oii«é'a*léaN
dr ht meilleure mutlUfiutuie nnfihuie. 

L)| || 1 I ) AIHK8 de laine Ira» *u|,«n»«»,*t ». h».r», 1 
I ut, e»pi,d avantage pendunt Pile, et a 

veu Ire a Imn m. r- b*
J HKWITT A CIE

26 »*| I l«68 mn

(VllKMI KS et CA 1,1 ('4*NS de le.ne <l'»guo.iu, llnli 
J no.iene, etc , |nur m»»»i»ure, Laine d'egueau cl Kit 
reton, do» meilleur* lebiioanta
A le>n marche pour mgent rumplant

J HKWITT Ai IK
25 »c|d I8*»H it.47

A Vendre.
riour oulrii eiiporléM»'.

I / W | / kl ARTS do« .Moulin» do Cambridge, main 
I * A » ^ t*nent en dibarquem»nt du vapeur

mi'/ rt S vendre par
M G MOUNTAIN.

l ime IMR I TH »

LA KD l'K LM K MLSS.
U A ItTri venant Justam-nt d'etre reçu *d a 

v on lie par M G MONTAI,N
1888 1848

DK GRAHAM -4 II inique» al 6 tjunlaule,

eo<l
M U MOUNTAIN.

a re.i'li* per

30 ort, 1058 1212

(iKMI.Vllh DI, Dr Kt V.'ER — 24 Barrique» mata- 
J tenant en did nrqueinp.it du John llu’l, à vendre per

30 nH , D58 I2IT
M <» MOI MAIN

SIROP DK PORTO RICO 26 Tonne» Hlrnp brillabt, 
•e lec'iv»nt mui,itci,ar.l et à vendra par

M U MOUNTAIN
M) eef. |0'.« 1214

KI.A8MK DOIÏÏK O I, A Ink K 69 ï ■limer, M p i per 
le uImui'U de Fer, al à ven |,« pur

MO MOI NT AIN.
30 net, IHSH 1215

POISSONS FINNAN RADBIES,
VENANT d'ilre reç'J» per l’Fxpre» et a rendra ( ir 

JollN TKaFFK,

Al

Ii0»»r I rt »H 1269 Vit. rue H-Jein

_______ h ***». Kabarpaa,
M 4^0-4

arau. 1888 90-12m

VINS DE KINGSTON,
Inijrotlii il ordre.

Ai k | vGl ZMNhd Vieux Vin de l'uta, Ire qn'ilité,
•H / l J lui il>i <Pi 'lu dn 2d* d1»

aO -I i Xérè», Ire qualité,
30 du du 2nd du
60 du Madeira

Kn bouteille, dan» un urira parfait, at A «cadre pur 
JOHN TKAPPK,

I ifuv H58 1272 20, ru* St-Jean

VINS DE KINGSTON,
i \;roiiTfi:j a ouinif-:.

IK H iu*,igné a en main» an a»-<,rtiiiiint de» VINS Ire 
j plu» pr«" .eux, dite d'IPPtrtd, Xtrè, M .lue et Te- 
neriffa ei. quart» et an bouteille*

—at.'iei—
Eau -de ri* de Chatonpin en t'iiinee at an b.utaille (ven­

du n g» de I 16),
Eau-le-ri* de Mariai d', dn (Alo «t unira,

D„ d* rlgnxble d'Angleterre >ln
Gen.arredv D>-K<iypar -u barrique* et an b»,maille»,
Old Tout d* l!v<tb du d‘#

Du de Ournry do du
Wbi,k#y I c'a»».» fdi»till»f’>a da Gtontorth),

|n, d» (riaux Wbvkay d'Emaea »up .rieur), 
Vieux Rhum de la Jamalqua ,uj.»ri#ur,
Porter d» L'.r, Ire» et da Dunlin an pintes et « I» >pine«, 
Hier* Eon»»ai,a,
Sardmae A i buile, II',mardi, Viande» en potage, etr

JOHN TF AU 1,
I3n„r |b.»ô 1270 20, rua 8t- Jt*n

TIIES, etc., etc.
VKNANT d’ètr»- reçu ua apprari>i«mnemer.t n^oreau 

de Thé» etc imp'.iUti<m |» mieux eb>, »ia |»,ur ce 
marché, c',f.»i,t»nt an :

S'.ucbrag et Ci.ng .u aaglei», f>«,leag Foucbeng, trè» fin, 
Impei.al, lly,',n, Jeune lly»',n, Pjudra-a-c»(,<>&, Uyt<»0 

Twenkay, T«r»nk»y,
Café de Java, M'rli» et Mtricft'i,
Kieenca de Uaf* préparé, fb>. 'dut, Co.oa, Dr< m»,
•ucra anglei» ra'îné et rrroré.
Mar.nvl- » et Sauce» de Cm»* A Blackwell,
Fruiu an timp a-»orii».
Orange», Mvrmelkdt» d uraaga at Maloa,
Poudra da Curry,
Extrait» pour s.guirar la goût, Epiera, «U

—ari«i,-~
2 Tier-e» Jambon» prépara»,

200 Livra» nouraeu M.al aupériaor,
30 Cause» Fromage a mer ica ta,

100 Ri.ii»» Savon da Liverpool,
£000 Cigares da la Uarana (marqua rho aie)
„ JOHN TIAFFB,
13 »or 1868 1271 20, rosit Jaao.



LB JOURNAL DB QUEBEC,-ISOS.

A Vendre.
j^JlKL UK VIRGINIE -5U0liv Miel

Sl

fin el frais tie
Virginie, * vendee per

M 0. MOUNTAIN
:tuIM>h 1216

^1 CKK BRILLANT UK PoRftTRfiJir 26 D >u< uuc» 
3 *# recevant maintenant, et 4 vendre per

MO. MOUNTAIN
30 o«t, 1068 121? _____
JOICJIo.Nti 1*01 K LK jHcjKUNKK 5Ü IWn, 

maintenant en débarquement du Jihn Hull, et à 
vendre pur

M 0 MOUNTAIN, 
Bâtisses dea Religieuses,’rue ftt-Fierre 

Jti «,ct H5- 1218 [

VIN D'ANDALOUSIE — tfBarrique* et Tl QutrUuts
Vin pâle et de choix d'Andelou-ie, Ariuoi Royales 

de Dcmaçu#, d't’.-negne, 4 vendre per
M. O MOUNTAIN, 

Bâtisses dee Religieuse*, rue HtPierr#
3U oct, 1858. 1211 __________________

11A KKNGS N< )N-( )l ; VÊKT.s.
UAHTS et Domi-Quart* 4 vendre par

0 MURPIIY A Cm
nov. 1858. 1243 Ru* Kt-Jacques

OU AINE DE LIN DEMANDEE.
K Soussigné donnera le pris courant du mar< h<î 
comptant pour de le GR A INK UR LIN.

0 MURPHY A CI K 
30 oc* 1858. 1221 Itu# Kt Jacquon

CoitDAUE.
Y| ANILLK ANGLAISE*! GOUDRONNE, différente.

A Vendre.

L

grosseur», 4

30 oct 1058

U

vendre per
0 MURPHY A OIE,

1222 Rue Kt-Jacques
FEU.

N arHorliment considérable de rn< illour Ferd'Kcorse 
rond, quurré et plat, 4 vendre par

0 MURPHY A CIK ,
Rue Ht Jacques30oet IB68. 1223

TjœuIV
nitlMB MB8S et PRIME, 4 vendre par 
I 0 MURPIIY A CI K .

30 ont IR60 1221 Rua Ht-Jacque»
rose

iy,J K.S'.S et PRIME MESS, 4 vendre

30 net 1858 1225

()0 Q
30 oct. Tl

FRAIS.
Ire par

MURPIIY ACIK,
Rue Ht-Jncque».

IA MUONS.
, meilleure qualité, 4 vendre par 

0 MURPIIY A ClE,
U fi ' 1220 Rue Ht Jacques

HÜI'I HES DE KOIJCTÔIICIIE.

A VENDRE, la charge de Marie Uocudie, venant 
d'arriver, elle* «ont de première qualité 

H'ndrftxxor 4 bord du vaisseau accosté nu Quai de 
Wyatt, ruo .Saint Paul, ou 4

O. MURPIIY A Cm
21 net. IB58 1172 Rue Kl-Jarqiinx.

HUILE DE SAUMON.
Q /"hUAHTS et 4 Dmyjan», venant d'être reçu e» 4 
O V/ vendre par

v O MURPIIY A Cm
21 net. 1H5H 1173 Rue Ht-Jacquo i

PBECHE8.
*»/\ f \ U A RTS, en magasin et 4 vendre 
♦ N/U O MURPIIY A Cm

21 o*trl968 1171 Rue St- Jacques
ci ia itiü >ns foTjit (jrilLes.

1 A/W HIAUURON8, en lot* 4 la convenaruo do, 
1 UU acheteur*. A vendre par

O MURPIIY ACIK
23 «ept 1RB8 1035 Rue Ht .lacquc,

IlAÛENliS RONDS.
IU ARTS, qualité supérieure, en magasin et 

m vendre par
O MURPIIY A Cl K 

23 *ept 1858 1037 Rue St-.lacqiie,
SAUMON SALE.

S() (J^*f*‘k'**‘*< venantJu.tementd'Mr. reçue, et

300Q'

vendre par 

14 net 1868. 1148
O. MURPIIY A CI K

COULEUR.

UN article supérieur, en petit* paquet*, venant Juste 
ment d'étro reçu et 4 vendre far

O MURPIIY A CI K 
Hoot 185 < 1160__________.

RIZ.—160 Sac, Ri* nottujré de Peine du Sl-Jamtt.
A vendre par

18 «ept 1888. IO0I
JOHN PATERSON

StPOKLKH UH HA INT-M AUKIO K. 60 Poi‘l*i de 
Maurice, grandeur* e**urtio«, «impie et double.

A vendre per JOHN PATKIISON
18 «ept 1858. 1002

IRTL___________
Reynold A 61,, per le Kalingj.rore

rendre par 
18 «epl. 1868

JOHN PATKRSON
1003

SOUCIIONti UK 
anglais

LONURKM.—60 Hotte* 8ouch»ng

Îrat, pour I* déjeùnor, per le Kaling dmre 
i vendre per JOHN PATKRSON.

I8aept 1858. 1004

GÊNIKVRH UE DÏkUYPRR.—40 tonne* Genièvre 
do DcKuriwr, tier le Kali ne <7 rare 

A rendre per JOHN PATKRSON.
IS «epl 1868. 1006______________________

O LU TOM UK BOOTH—60 Cuis#** Old Turn do Root h, 
par le Kaline (îror*.

A vendre per JOHN PATKRSON.
18 «ept 1858. 1006

V^KL DK LIVERPOOL.—197U See* Bad de Liverpool,
parle Uirktnhtttd.

18 «ept 1858 1013

A vendre »ur le Quai pn
PATKRSON.JOHN

g KL UK LIVERPOOL-3000 Minot* Sel de Liverpool
flot. A vendre per 

18 «ept 1868 1014
JOHN PATERSON

VITRKS— IKK) Hotte* grandeur* a«*ortle», depul* 16 * 
11 Jwqn’4 28x22

Kl attendu de jour en jour :
400 Ueml R. ite, 7| I ti| *1 8» x 71.

JOHN PATKRSONA vendre per 
18 *ept 1868 009

gOUA BICARBONATE -100 Baril» Sod* Btcn'bonnto
50 Quart* Soda «el i devant arriver per le Mary 

Ann Newell. A vendre per
JOHN PATERSON

IS «ept. 1866. _ 1000____________

A VENDRE.
I rpiNKTTK8 DK UKURRK du Township de
I Ull X Tait, très supérieur.

LANE, lllRR A Cm.
4 novJMA _1234 ________________

EN DEBARQUEMENT,
en 1JOUCAUTS SUCRE Prima Brillent,
• H." AJ 60 Poinçon* Sirop de Porto Rico,

50 Do Mélam de Moocouad*
LANK, Ulltn A Cm

I nov. 1058 1236

roïïc.
i nnn avarm porc mess.IUUU U 200 do. Pore Prime Mem et Prime 

de U i rupeeTout

Ovet. 1868.

lion de Montréal,—'' Eager "
, G1BU A Cm.

1129
LANE,

MORUE.
Anr% MORUE verte prime,
4Uv7 w 2l>0 do. llereng* rond* en bon ordre.

A tendre per LANB, OlDD A Cm
9oct. 1869 1130

HARENGS.
rjvv nlTARTS ,U|
tlvIV./ vendre per

28*#pilS58_____ 1068
l'ORCS.

1000 Q
28 *ept

SIROPS brillants”
1 CA -pc INCONS SIROP brillent de Porto Rico. 
1 OU A 60 do. Sirop dm Barbades,

Il mtr «s «le lluitHnNühb.

7*J / |UART> III.UlRKS 1 raiebaa vouant j
•J ' J i'i tf# reçuo, sur consignation et à vendre per 

O MURPHY A Ci* ,
I i nov lc50 1267 Itua Ht-Jacques

Â VENDRE.

UN ENGIN et UNE ROI ILLOIKK lu poevolr de30
chevaux, cou,j, ou et *n trii'bon ordre pour fonc­

tionner S'i.-lrc.>i,r 4

28 «ept H’ 1801

pour

U M PilKKBON, V P

El. A J'IsOT.
10,000 AI "E *•

A J MAXIIAM A Cil, 
Ree Ht-Pierre.

2 oi t I

141» Q
28 «ept I •

U A RT

I sept 1858 948
A VENDUE PAR LES SOU88IOEB8 :

PL( I I > ARIL TAHAC KN POUDRE, commun et 
•/* / I J itc ci.tour

G A II GIBSONB
1080 2ui

A VENDRE.
IIARKNG no I S'adraiaer 4 

R MITCIIKLL,
1 '**-<> Rue Arthur

A VENDRE,

IK ' .MOI LIN : liRUIANNIA en ire, Ix.n ordre et
j p i t, |.,r - ti nincr, ave>- le. Terre* et HùlUaeav et* 

tni'hiri, rituci mr la ligne 'lu Chemin de Perdu Grand 
Tronc entro lii- hin iil et Montréal

R MITCH K LL,
i1* ept i ' 10? i Hue Arthur.

HARENGS DU LABRADOR,
I A IM S, trui-auporieur, maintenant en d4* 

I. iMiicment, du /{radar ”
il J NOAUACm

I nov. 1868 l 111

EN DEHAligUEMENT
■lu Thuma* dn Suint-Jean de Terraneuve 

I HI POINÇONS MELASSE,
I I I I ti t/unrt, Huile de Foie de Morue,

5 ) I; ril, Huila do Veau-Marin, n&le.
Il J NOAD A CIE

20 août, 1858 929

FINNAN HAUDICS ET PUE FUMEE,
Ko rr.i-KCCtloH,

VENANT Juitu nent d'élro reçu* parl'Kxpre**; pré* 
paré, par I' M 'KwA*, et 4 vendre leularnant per 

AUAM WATTERS.

507 <1

21 ori 1858 1184
07.1 i’4*i*u«. I .«M'IlfllM*.

J)'

I/N J A RR HS dn 1, 2, ti, K» et 20 livrer,
J do, famille -

| i ho d<> l'nntomno de I -y, venant juxtoment d'étre 
reçu du vapeur Anf/.h> Saxon et 4 vendre par

AUAM WATTERS.
23 ocl I 6 II'. __________

«OIIV4>ll II Jlil'l.
|<our l’uiage

et 4 vendre par
ADAM WATTERS

Midi' MBA ____
Il li it ni «le» lu .ImiiitiqiK».

J ^U vapour Anulo-Saion, et 4 vendre par

23 oct 1868____11B8_________________
llarniRs rôti tira LcomiiU t>l 

Si'ofilllliitf.

VENANT iux1. mont d’être reçu» du V4|ieur Anglo-
A’u.i

AUAM WATTERS

l*ol«uon
d’être 

iron, et a rendre par

23 net 1858 1107
AUAM WATTERS.

'pilf. VERT ot NOIRcdioixi, en cani*tre*etdeml-bolte«, 
L Cnfé, Sttere, Marinade», Sauce, Sardine* A l'huile, 

Homard* et Ani'imi*, Pruneaux, Raixinx, Figue», Datte*, 
Atn»ndox, Moutarde, Poivre, Savon*, Huile d* navette, 
lluile d'olive, Huile do vean tmtrin et Huile de Castor, 
Porter et Rtèroa, Vin, Eau.do-vie, Genièvre, Rhum, 
Amor* do YarteouHi et Cordial français Tou* «te* ar* 
tlclcx garaiitlx être do l'.nno iiuallté, 4 vendre per

ADAM WATTERS
23 net 1858 1189

IK Suuxxigné appelle l’« 
J prntii|iicx et du puld'cei

Itls4‘iii|«« «le* fitnlnlnlr.
attention de «e* nombreuse* 

en général, «ur xon assortiment
actuel, varié et étendu de RUcuil, de fantaDle, parmi 
Icx.iuolx 10 tnnnon nt : llixcuit dit In Reine. Albert, Im 
perlai, de Itnumo, Abernetliv, Craquelin, Noix de 
gernbre, Café, l'iijun Nique. Nourricier, Chambre, 
r< ti«, liixcnit d» gruau, Soda, Cuite double, Dottoo, 
Huître, Vin, Graine rt Marron, do fantaisie

l.rx arti.de* ci de -un x> nt ;rarnnti« être frai*, étant 
reçu* île la lierilangorie chaque jour

AUAM WATTERS
23 oct I860 II 0

•JS:

A Vendra ou à loner.
ETA1LISSEMEST DE IAIII.

A VENDRE.

VU le malentendu qui existe entre la majorité de* 
Souscripteur* d* l'établi...mont de Bain* et le* 

prebrietaire* ; le» sneuign** ont léei lé de VENDRE ou 
de Dj

Ma vendre.
lot* vacant, avec de* R4tix«e* extérieure*

n pr
GOSSELIN A LARUE,

13»ot. I860 12“ i Proprietor**
A VENDRE.

10T No 19, dan* le Troisième Rang du Towcihip de 
4 Wolf«*town, dur., le comte de Wolfe, lias-Canada- 

tt'RéJrtfitr j
U McPUILSON. N P

38 sept 1868 1062
'i'err* n J*otter,

UN LOT DK TERRE avec Mai*«.o, Grange*, tut, 
situé a SAINTE FGYK Pour plu* ample* Infor­

mation* s’adreiser à
Dam a Vie va P BLAIS,

9 nov 1850 1253 Sainte-Foge.
A VHidre «»u u I.oik r.

MI [NK MAISON avao Hangar, «tabla at Rou* 
U tique de menuisier, située RUE SAINT* 
JACQUES, faubourg Saiot-Jean 

.S'adresser 4
F VEZINA,

Soit 4 son Bureau, run Saint-Jean. Il -V , roit 4 «a 
demeure, n 21, rue Aiguillon, faubourg Ht* Jeta 

Il sept I860 977-Ifp*
EN

trois
•n

brique, faisant l'encoignure des rue* Grant et de la 
Heine, Saint Koch, de 80 pieds de front «ur autant da 
profondeur, mesure française

La propriété est tenue en franc et commun scccege et 
est libre de tontes charges ou rentes quelconques

Prix £660courant, £150 doivent rester sur la propriété 
et devront être payés par versements annuels comma il 
en aéra c»nv*nu S'adresser 4

LOUIS PREVOST, N P
26oetl858 1194

AUX CAPITALISTES.
AVPWniil? LR MQULtNA VARtMK 

V IglN IJXW'je BANAL avec tous sas 
Moulanges et Appareil», situé en In Paroi.se de STE- 

MARIE ng la BKAUCE, sur la rivière du “ Domaine ” 
La Moulin est dan, un état parlait et est bâti sur nn pou­
voir d'eau qui lui permet do fonctionner en toutes saisons 
«le l’année

AUSSI-Le MOULIN A FARINK BANAL situé 
en la Paroisse de ST-ELZKAR, sur la rlvièra Beauri- 
vage, dont la Chaussé# et le* Moulanges sont presque 
neuve*.

Un n’ealgera pas d'argent comptant, *1 l'acbrteur veut 
fournir de bonne* sûretés S’adresser A

ACHILLE FORTIKR, écuyer, 
e Sainte-Marie, Beauce

ou â II K. TASCHEREAU, écuyer, 
Avocat, Québec

28aept^l858 1060 2nt __________

AW M H1-? 17 LKS L0TS terre
V rilNJjJ.tr*, suivants dsn. 1st TOWN­

SHIPS DE L'EST :
17,1er Rang, Framptoo.. 139 acre*Moitié Sud-Est N»
28, '• '• ...-389 •'
16, 2nd Rung, » ••••200 " 
24, 4e Rang, " ... 20« "
26, " » ...-200 •'

7, 6e Rang, “ ...-200 "
24, “ ” • • • • 200 •'
25, " " ....200 '•
26, " " ... 200 "
26, 6o Rang, Br aightun.vPO "

Moitié Nord-Ouest No 26, 11 " ••■1UU "
24, 7e Rang, •' ... 200 >h
25, " “ ... 200 “

MeiUé Nord-Ouest N» 26. “ " ...|00 "
P, 6e Rang, Irlande* ••• 200 "

Moitié Nord-Ouest N»13, “ " ....100 •'
Moitié Nord-Est No 8, 7e Rang, '• ....|00 "

Est No. 9, “ " ...-100 »
10, " " * • * - 200 "
15, " " • • * - 200 •'
14, 12e Rang, •' ....200 “ 
18, 2nd Rang, Wolfstown, 200 " 
21, 4e Rang, Windsor,•• 200 " 
25, " '* ... 200 «•
27, '• •' ... 200 "
28, « •• • • • • 200 "
12, 'Je Rang, " ...-200 »
13, “ " ....200 "
23, " " ....290 "
21. " " ...-200 "
20. " •• ... 200 •'
27, " " ... 200 ••

Moitié Nord-Ouest No 14, 1er Rang, Graotham-160 " 
23,8e Rang, Qranby... .20U " 

S'adresser A
R. MITCHELL

27 Juillet, 1858 832

Modes.
rnmui ii—4MW 

D AUTOMNE ET D’HIVES,
A bon compte pour urgent comptant.

C. & A. SMEATON,
-BaraliMutfa Th H Dur*,

No. 27, rue ST-JEAN, Haute. Vdle.

VIENNENT justement de recevoir 
par le dernier vapeur Océan mue. 
leur aesortUneut d'A l'TOMS n et 

d’UIVER, choisis par un d'eux *ur 
lee marché* Anglais et Ecossais : coa-

Knent les meilleurs Drap* larges de 
uest de I Angleterre, l'uuimir», 
Doeskins, Soieries mélangées, Drap» 

de ea-tor et de pilote, avec uno variole 
d'autres Draps et de Tweeds pour 
l'hiver ; ainsi qu'un grand assorti­
ment de Tweeds Ecoesais, Habille­
ments faits, Cheiuires pour rnex.ieurs 

Collet*, Cravate*, Peau de daim, nuspenaolra, Gants, 
Boaton*, etc.

CAA 8 «ont prêt* 4 faire, 4 ordre, toutei expoee* 
d'Habilleinents pour messieurs, travaillés dans le meil­
leur style, pour une légère avan-e »u-le.«ui du prix 
coûtant, et sous la pla* court a\ i« |<ouilde

Cordes et Cordonets d’Or pour Militaires,
Broderie, Tresses el ouvrages en relief.

CAA Smcaton invitent respectueusement les U»iues 
A venir visiter et examiner leurs patrons de Broderie, 
Troues et les ouvrages en relief, ayant reçu iss derniers 
dessins français, ils peuvent exécuter toutes espèces
d’ouvrages A ordre.

Cotou A broderie écossais, .Soie, Laine, Galon, et Cor*
donner* eu or et en argent

Livres et Beaux-Arts. Annonces du Bureau d1 Agence.

MEDITATIONS SCR L EUCHARISTIE par Mgr 
de la BouUlerie In-19, basane Prix 2s 61 Eu 

rente chas J AO CKEMAZIK,
9 oct 1858 1122 12, rue La Fabrique

Dictionnâii» 4l Mjftiqot Chrétienne,

OU Es.ai U Eaeydo^adhutlnn Historique et Mctbo- 
dique de too* le* pbéeomènei merveilleux de l ame 

parvenue 4 1 eut surnaturel, et pubUe per 1 abbe Migne 
l'n très-fort volume, grand ia-9 4 deux colonnes, belie 
reliure Prix, 15s Eu rente che*

J. A O CRE51AZIE
13 nov , 1868 1274 12, rue U Fabrique

iiomomii IATI0NALE
des Sciences, des Lettres et des Arts,

OU résumé complet dee connaissances bumainos ; c m- 
prenant l'Hutoire, la Biographie, la Mytbolog.e, 

l'E^momie Politique, l'Agronomie. U« Mathématique* 
la Mécanique, la AUtistique, la Physique, la Chimie, 1. 
Géologie, la Minerqlogie. U Physiojogio, I Aratoire, ta 
Zoologie, la Botanique, la Médecine, 1 Architecture, le*

COMMIS DEMANDÉ.

ON a besoin d un JELXK UuMMK tachant i angles* 
•c le fracçaix, et qui a déjà servi eomme c-.minl* 

dans un m'gisui de Marcheniisee aeehee é'adresuur A 
UoioKLIN A LABIE

5 oct 1819 lolsé

J N E SUPERBE MAISON et Hengar situés 
dans la rue des Comesusairsu A Saint-Koch 

de Quebec Condition* feed»* 9'adreeaera 
GOSSELIN A LAKl'E, Agents,

No 17, mu 4a Palais, H -V.
5 oct, 1058 1096

mv:

SrUet'iut 4 bon marche au comptant
no1 nov 1868 1266

ASSORTI MKN T
D’AUTOMNE! ET D’HIVER.

Entrepôt de Mo<Ies de Quebec.

JVo, AO,

RLE ST-JEAN
(Vi*-à-vii la 

rue Ste-Uriule.)

■v

3 b 9 • n k,
A GOELKTTM " CROCODILE,” 

Is Jniig.’aiil 3-1J tonneaux, n'ayaat 
•C ; 1 que trois un, de navigation seulamaut, 
1a ice toux xox agrès S'adresser A 

W HUNT, VotLIRR,
Ru. Saint Pierre, Bssee Ville

9 n<*v 185 » I '.’57

HUITRES FRAICHES
Venant jui/nnent d'arriver jxir la goélette 

S.\i\r-IU».’ii.,,i/r Ilomtouche.
,U.\RTS HUITRES FRAICHE#, A vendre 

4 l ord, |>tr Quart ou nu Cent, un QUAI
>KR

GA Bill ELLE LEBLANC,
9 nov IP’1» 1-54 Mettra.

Médecines.

nom)1:
SAINT AM»l

RÉGÉNÉRATEUR du FOIE
PREPARE rau ut Dr SANFORD,

1VTIÈRSKE5T COMPOSÉ de G0MXB5,

EBT l'un dee remèdes les plu« rdlceces tMiur la PUR 
GATION et les MALADIES DU FUIK, qui «I 

encore été présenté au public. So* propriétés sont celle* 
dee Cathartique» et ses effets sont plus faciles, plus doux 
at plue puiasent* qu'aucune autre tuodscine connue II 
■'••t pas seulement tiuCaUiartique, Il rxt encore un remède 
contre la maladie du Foie, agissant d'abord sur le Foie 
pour lui faire rejeter la tuatiore morbide, ensuite opérant 
■ur l'estomeo et les Intestins qui font disparaîtra cette 

latlère, accomplissant ainsi deux effets sans aucune 4a

PIANOS ft HARMONIUMS.
M. «KAY ELLE,
lùvh. infcrine le Public qu'il a constamment chea lui 
dex PIANOS et II AUMOMI MS tout neufs et4eMonade 
main, qu'il ,ct.» 4 bas prix.

4 nov 1858 1233

ROODS DE BUFFLES,
f . Ji ir en % vt cm Deiaii.

VENANT préci-ément d’étre reçues et A vendre per 
le souligne :
20 Ralls* K -bel d«* Rallies de le Raie d'Hudson, de 

de l iai . talion de .otte année, en lots, en gré
■In acheteur*,

C118 Iinonil,
2 nov 1859 1231 Rue St Pierre

T A'P ISSK1UK, l’EINTURES,
fie., l'It’u Ht'.

IK SouMignc rruietriu xes amis et le public pour le 
* patronage lib rnl qu'il en n reçu pendent l’enm 
dernièie ; et pren.l la liberté de lea informer qu'il n 

trans) >tto »on ctaHixsement nu
W. 41. PMI' Aff/Mf.JpMN, 

lotte». «inedcM M.Mvxtnn, horloger, où il a en malt 
#t offre rn vent» un assortiment considerable de TAPIS­
SERIE frnnç u«o et anglais, alUiuande et amérieelne, 
consistant en velours, |>a|>ier-tontUae, doré ethlsute, 1 

•run, 1».» te- . In diverses couleur», satin rich* et 
marbré, (-Icnna et vert) agates, (granits, rouge et gri*), 
chêne, noyer noir, pin et sapin, etc 

avant—
Vitres, Vernis, (Copal, Dam.tr et Boites) Huile*, 

de Térébenthine Mastic, Couleurs sèches, Bleue,etc.
Peint ur» ce Vitrage, et pose de Tbpiseerle, faits d‘t 

tu-tiière supérieure et 4 d»» |riv rnisonabl*..
J c'-T. u* le» ordres laisses au magasin delà rue Saint- 

Jean, ou « sa re -i lance, n 21, rue lUrthelot, prés de la 
rue Saint-Louis, seront executes avec la plu* 
ponctualité

11.ept 18." 8

Uou avvc un* rapidité extraordinaire 
L* FOIE est l'un des

principaux régulateur* du 
corn* bulumaiu t ot les pou 
voih du système ne pren 
août un grand développe­
ment qu*autant qu’il rem-

£lit bleu *e* fonctions 
’estomac dépend pr**- 
qu’entièrement de l’action 

Mina dn Foi* pour nceo < • 
pltr eue fonction* d’un* 
manière efficace, quand 
l’eatemeceet malade le* 
latest lu* le sont aussi, et 
tout )* système souffre du 
défient d'un seul organe— 
le FOU—ayant cessé de 
IbocUouoer L’un des pro 
prié lui res u étudié pen 
daut vingt uu* lee male 
die* d* «et evgune utte de 
trouver quelque remède 
qui pût prévenir les nom 
breu dérangement* unx 
quel# U doua* lieu Pour 
prouver qu* e* remède est 
enta trouve tout* par- 

attaqué* du Fol*, 
quelque sut m maladie

LANE, GIBB A CIE

PARTS PORC MISS,
200 Quart* Lard Prime Man et Prime.

LANV, GIBB A CIE
1058 1059

100 do. Méli 
60 BoucuuU Suer* brillant d* Porto Rico 

A vendre pur LANE, UIBB A CIE.
9 oct 1858. D»

SIROP BRILLANT.
1 crt ÜOINÇONS SIROP Brillant d* Porto Rico, 1 DU A 100 Poinçon* Mélnaae dn Moseouadv,

60 do. Sir» dee Barhade»
LANB, GIBB A CIE 

28 *ept, 1858_____1067______________
A Vendre par lei Souwi^né»

THS UYS0N T WANE A Y an demi-hottes, 
Souchong 1j anglais en 
Souchong en demi-boîte*,
Huile d OUva an qaurtoato,
Bhmrboaato de Sonde an baril*.
Tabac noir an feuille, nrimn, en hentauto,
Tabac en feuille en balle*, 112 Uv chacune,
Tabac racré an bottaa, 10 et 5-LANB, GIBB A C»

« nov. 1656 1236
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u'a qu'à eu essayer nu» 
houtetlie et U est certain 
qu'ai* ear* eouvaiocu*

Ce* gomme* éloignent 
du système tout* matière 
mauvais* eu y suppléant 

hile pure, donnant Je 
In vigueur A l'estomac, 
activant lu digestion, pu- 
ri tant le sang, donnant 
du nerf et de le eenlé 4 
tout* la machine, chassant 
tout** le* cause* «i* U 
maladie et effectuaut une 
cure radical*.

Ou guérit et cequi vent 
mieux, ou provient k* «♦ 
toque* de bit*, eu faisant ;

du uAuÉnAnarncu «||| 
nn rem

Une doee après la repas 
suffi pour soulager l'es­
tomac et empêcher le vo
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riTUnedos* de deux 
cuillcrocs soulagera tou* 
joute le MAL DK TRTR 

Un* bouteille pris* peur 
les obstructions auxquel­
les le* femme* sont su­
jettes. detr -Il lee mmh 
d* le maiadi* et produit 
un* cur* ra lleal*

Un* seule do** soulage 
immédiatement In CO- 
LIQt H, pendant 

Qu'une do** souvent ré­
pète* est le remède cer­
tain pour le CHOLERA.

l4T*l'ne «eut* bouteille 
suffit pour rejeter hors du 
yrième Iss effet* de In 

tnede.'in» après une tan­
gue maladie.

IV*Un# bouteille pris* 
peur la JAUNISSE em­
pêche la couleur pèle da 
tu peau

l'a* dos* pris* quelque* 
minute* avant d* manger
aiguillonna l'appétit et 
read le digestion facile.

Un* dose souvent répè­
te* gu#rit la DIARRHEE 
CHRONIQUE dan* •** 
phase* le» pin* cruelle*, 
pendant qu* ta* douleur* 
d'intMlin* disperaimeutà 
la première do»#.

Un# ou deux do*#* gué­
riront le* *t taque* 0* 

VERS chsi

WM. SWEATMAN,
.Tlarràund Tailleur,

PRRND la liberté d'informer ses nombreuse» pratique# 
et le public en général qu'il n reçu par VAnglo- 

Saxon ton gruaioa importations d’automne, consistant 
en tout* sorte de nouveauté pour la saison Banni res 
nouveautés on trouve :

DRAPS et DOESKINS larges <io l’Ouest do l’An­
gleterre ;

DRAPS DK CASTOR et WHITNEY de More u ; 
DRAPS I)K VELOURj et DRAPS CAIUSET ; 
DRAPS DK PI LOT R de Dev«n ; et 
l'n superbe assortiment do TWEEDS ECOSSAIS 

des dessins les plus nouveaux et do U fabrique 
le* plus récentes.

Le tout sera offert 4 des prix qui délieront la compéti­
tion

escompte extra est accordé pour les achats au
comptent.

PAR-DESSUS pour ENFANTS, depui» 26s.
30 oct 1668 1220

1858—BAISSE.—1858.
Etablissement deffiaichandises,

POOR
HARDES DE MESSIEURS,

Ril« Litmoiifnmir.
Tris du Bureau du** Morning Chronicle.”

D • M 0~R GAN,
A REÇU par la dernier steamer uno partio de son Fond 
d* Marchandises nonr la saison prochaine, qu'il a choisies 
Inl-mèm* sur lee Marché* Anglais.
Lea Xarehandiaet font maintenant exhibées

Parmi les noureautés on y trouvera un assortiment 
considérable d* Merchandise* du dernier goût :
DRAP LAROR d* l'OCEST d* UANGLKTRRRK, de

toutes couleurs.

taalqu .
Art# et Métiers, le Commerce, l’Industrie, la Lfgulau o 
l'Agriculture Us Beaux Arts, la Lutcrature. etc Ko 
Jtgee |>ur une société d# «avants ot d'homme* de Ic'.irt-^ 
roue la direrttoi. de MM J P Hou** et Louis Barre ; 
*ve<; plus de l'2'J0 gravure» ; deuxième eiition ; ouvrage 
couronné par la société des Science*, Arts et Be.le* 
Lettres le Parts; 4 volumes grand in 8

En vente ebes J. A O CKKMAZIK
16 oct 1868 1154

LIVRES NOUVEAUX
par F Indian.

O F! K MON.S ot DlSCOl'KN de l’abbé Achon 3
beaux volumes in-8.......................................... '27x61

Instruction» Morales sur la Doctrine Chrétienne,

Far I>* Bros*-nvido ; traduit de I Italien )ur
ubbé Potigny 5 vols in-8 ........................... -46» l'i

La Triple Couronne de lu Bienheureux* Vierge 
Marie, tissue do xes principales grandeurs d ex­
cellence, d* pouvoir et de bonté, ptr le Ruv U 
poiré, 8 J , avec Us corrections et ad litio s de 
la K Mer# de Biemur ; nouvelle édition, revue, 
collationnée ot publié* per les Bénédictins de
Soleimt*. 2 très-gros vols in-8...........................2'2s 6 !

Le* Victoires de l'Eglise pendant les dix premiere* 
années du pontifie*!, de Pi* IX, par l’abbe P
Margotb, traduit par Chaotrel. 1 vol in-8........10* 01

Vie de lu Me Vierge d'après Catherine Emmerich
1 vol in-12.............................................................  5* üd

La Religieuse instruite et dirigée, par O. P Agri
col» 2 vols in-12................................................10» 0 I

Trésor des Enfants de Mario, par l'abbe Iluguet
2 vols, in-1............................................................. It's 0,1

Le Christianisme et la Vie pratique, par l'abbé
Duclos. 4 vol* in-12............................................ 17* 61

L’Auréole d* la Mère d* Dieu, per l'abbe Lunsuc.
in-18.....................................................................

L'ami fi lèl# ; recueil d'exercice* spirituel», in-1S • •
Je su» consolateur des rnaladw, par l'abbé Peronnet

in-18.......................................................................
Amour 4 Jésus-Christ ; recueil de 40 nouveaux

cantique*, par I* Père Hermann, in 18.............
La pieté consolante de S*. François de cales, re­

cueillie parle Père Iluguet 1 vol. in-18..........
Traité de* disposition* 4 U conteasion, par l'abbé

Aubert I vol. in-12............................................
Tou* le* ouvrage» ci-de»*u* sont solidement et c-lcgaui- 

mont relié* en basane En rente cher.
J A O. CUEMAZIE 

13 nov 1858. 1282 12, rue La Fabrique

LIVRES NOUVEAUX
per Y Indian.

Almanach* français pour 1859

Almanach d* uniustration, prix-
" Lunatique.....................

11 /.. 1 mu

2* (JJ 
‘2s 6 J

2* 61

2» UJ

3s 0J

3s UJ

ITNE TERRE «Ruée sur le bord d* la 
■ r.rier# Saint Lauréat, dans la paroi»»* 
SAINTE-CROIX, comté de Lotblnière, d# 

2 arpeets 4 perches «t 8 pied» d# front sur 
40 arpents de profondeur, 4 un* distance 
de 3 mille* en bas de l'Eglise d# 1» dit* 
l-troixse; un suferbe Verger eve« un

_____ grand nombre d'arbre* fruitier*, eua-i an*
m ignitlqucAI.' n. grang» et hangar 

l t autr- 3 LltRE A BOI.8 au haut da celle ci haut 
u er.M f.ée. de 12 perches ot 4 pieds 4* front, mr 4U ar- 
pei.n le | • : n leur

Le t ut avec coniitious facile* S'*ir**-er 4
0OS8KLIN A LAKL'E,

Agente Généraux,
9 t, se|>t 1-58 971 17. rua du Palaie

Guide des Voyageurs.
COMPAGNIE DE VAPEURS OCEANIQUES 

DE MONTREAL
-S /, itil nttclt tiourtr-intent Prorineialdu Canada 

pour It TH AN SPUR T DKS MALLES
Arraii^finunts pour l’Eté de 1858.

CETTE Ligne se comp< »e de* puis- 
«an;* Vapeur* de première clnet*

suivants :
Anglo-Saxon, North American, 
Indian. Nota Scotian (neuf,)
North liri/on,
Hungarian,
K.htmian

ion, \ 
' en o- nstruction

(En rapport avec le C F G T de Canada > 
JOI IU DK DEPARTS

DR UTKRPOOL DB Qt'ftBBC
Mcrcre> i, 1 ljuil!Hl'i56 

‘>0 » 1050
Samedi 31 jail!#tl86Q

I». Do 14 août 1858
Do. Il uug. 1850 Do '28 •• 1858
Do 25 '• 1858. Do Il eept. 1656.
Do 8 sept 1868. Do 25 » 1668
Do. 22 “ 1056 Do 9 oct. 1658.
Do 6 oct 1658 Do. '23 “ 1853.
Do 20 " 1668 Do ti nov. 1058

De 2U “ 1555.

Do de VIENNE, do.
Do. do. LEOPARD. do.
Do. do. VENITIEN, do

DRAP DB CASTOR,
Do. PILOTES de Devon,
Do. do Portsmouth garantie* imperméable*

ROBES DR CHAMBRES pour Messieurs
D- Moboam désir* attirer particulièrement l’attention 

•nreetteoepèc* de marchandises comme étant supérieures 
A tonte* celles importées generale ment en c# qui concerne 
la qualité et la mode

l*a assortiment da LACRTS et de COLS pour Messieur*.
—Arssi—

Ua grand nombre de PATRONS de VESTES varié*.

D- MORGAN a aussi importé pour en faire essai, quel­
que* pièce* de

Irish FRÉIZE Supérieur
pour Habits do Messieurs.

Cet article vient d’étr* apporté 4 L-m 1res ot mérite 
l'attention de* messieurs de celte vil e

Uf Pour terminer D M informe respectueusement 
qu* tout *on Fond entier sera vendu aux conditions le*
pla* avantageuse* afin d* «'assurer une vent* prompt* ot 
eèuaidérabl*

D MORGAN,
Ru* La Montagne, Quebec.

4 sept. 1868 957

Livres et Beaux-Arts.

RRGLES DB LA VIK SACKKDOTALK, pnr l’abbé 
Plan»la 2 vola, ia-8, basane Prix 15s. En vent*

• oot. 1866 1121
J A O CRKMAZIK

LE DE86IN ot la PEINTURE DES FLEURS appris s* ----- --eeul, par J «1* la Rochencir* 
vuree Fris Is 64. la rente chct 

J
9 oct 1868 1120

In-8, orne de gra- 

A O CRKMAZIK.

LSTTRKS AN. PROl D HON 
II»e

en lépiVtse A son 
livre D* la Justice dons le revolution ot dans 
ise, pur Kugèn* d* Mirecourt 1 vol in-12. Psix

Rn vente che*
J AO. CRKMAZIK 

Sert-1868___ HIT__________________

LB VÉTÉRINAIRE - Ouvrage pratique 4 l'usage des 
Cultivateurs et pour le traiiement Je» malajis* Je* 

Bestiaux, par Juin* Clement, i vol. in- l'J Prix. Is RJ. 
En vente che* J.AOCKKMaZIK

• oet 1866. 1118
Pratique d« la Lllurfiit* *ue r«'«\

PAR l’abbe de Haanr. Traduction J* l .abbe Man 
pied 2 gros rets in-8 Prix, 15s Kn vente che* 

J AO CRKMAZIK,
13 Dsr 185S 1281 12. rue La Fabrique
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d* In Santé...............................
Encyclopédique.......................
du Chasseur.............................
Magnétique........................... ■
de* Compliments.....................
de l'Oracle des Dame*...........
Facétieux.................................
Impérial...................................
du Petit Lavater.......................
d# Polichiuelle.........................

Cr Kir*...................................
Dame* ot des Demoiselles-

Prophétique.............................
du Fumeur et du Priseur........
du Magicien Pittoresque..........

" Bonapartiana............................
11 du Magasin des Salons...........
'• du Baron de Crac......................

‘ de* Jeux da Cartes..................
'• " d* Société...............
“ de l'Histoire d*|Fr*n>'o ..........
" du Secrétaire fronçais..............
" da Cultivateur.........................
11 de la Cuisinière......................
" Comique ...................................
" d* 1* Littérature......................
u d* France..................................
" du Jardinage............................
" dn Voleur.................................
" d# lu mère Cigogne..................
" dn Bon ton.................................

Tou* ce* Almaaaeh* sont orné* d'un grand 
gravure*. Kn vante che*

J A O CK KM A 7.1 K,
6 nov. 1868. 1246 12, rue La Fabriqua.

LIVRES NOUVEAUX
Cnur le Nova Scotian.

ORRESPONDANCR DB NAPOLEON I. pu­
blié* per l'ordre de l’Empereur Napoleon Hi,
tom* I,*...............................................................  7 6

Lé Musée Universel j grand in-8, orné do '.OU gra­
vure*......................................................................  7 6

Aventures d'un Maria d* la Garde ; in-4, illustre • • 2 0 1
Trois Coat* Page*, par A Karr i in-12...................  I 3 !
Aventures Burlesque* de Daseouey, par Colomtwv ;

lu-12.................................................................... 3 9|
Cour* de Géométrie, par Cham (carioeturc») I •■■' 1 3
Nouvelle» Fariboles, “ “ I vol I 3
Les Compagnons de Jehu, par A. Dumas; grand

in 8, Illustré......................................................... 5 0
Conte* dee Montagne*, par Michiels ; I vol in-12 - - 1 3 
Mémoire* du Due d* Lautun, (1747-1783) I vol- •• 5 t»
Les Régicide*, per 0. d* Bussy ; la-12...................  2 6
Le* Consjdrauur* «a Angleterre, par C. de Bussy ;

Le* Philosophe* en Pilori, " " 11 2
VU d* St. Bdmo, per U Rév. P Massé ; in-8.........  5
La VU réelle eu Chia#, per I# Rév W Milne ; Ic-

12...................................................................  3
L'Insecte, par MichoUt; in-12................................  3
500 lieuee sur U Nil, par C Didier ; in-12.............  2
L'ombre de Ludvin, par Achard ; in-12.................  I
Le capitaine Simon, per P Ferai ; in-12...............  1
L'Oise >u, par Micboloi : in-12................................... 3
Le* dernière* MerqnU**, per Acherd ; in-12.........  2
Le* Marieurs d’Argent, par O d* Vallée ; in-12.. 1 
Aventure* do Gordon» Sym, par I Poe ; in-12- • • • I 
Le* Trappeur*de l'Arkansas, pur G Aymard; in-12, 3 
L* Grand Chef de* Anca*,

PRIX DU PA88AOE.
DE LIVERPOOL A QUEBEC :

Salon, de £15 l's 4 £18 18s iterllng, selon U com 
ortabl* (lis enfants en proportion )

Untrepcnt.................................... £8 8* (tf
Kn/unti dan» r Knlr pont.

7 nn» et au dex.-eas de 12........... £6 5*. "
I “ “ 7............ 4 4*. ••
Au-lest■ us d'un en..................... 10*"

DE QUEBEC A LIVERPOOL : 
n Je $* 6 a $-0, selon U comfortable.

Kr\fantt dan* U Salon
7 ans et au-dessous de 12-» ..................... f5U
3 “ “ 7..........................940
1 " “ 3..........................630
Au-dessous de 1 ans...................  ..........glu

Er\fant* dan» C Entrtjtont
7 ans et au-dessous de 12.........................920
3 " " ?..........................915
I " “ 3..........................610
Au<lcx»ou« de 1 an*.................................9 6

Le* Cartes Jo retour de Liverpool 4 aucun da* princi­
paux endroit» du Canada, seront fournit par le* soussigné» ; 
et en accordera une réduction liberal* ans personne* qui 
prendront des billets Je retour en même tempe qu# leurs 
Carte» do premier jasxnge

Il faut payer pour retenir des chambre*
T<>ut le bagage est au risqu* du propriétaire.
Les Basra ce r» J Entrepont Jevrout te pourvoir de lit*, 

•t de u tetixiles neressaire* pour boire et manger.
PRIX DU FRET.

De Liverpool 4 Quebec, Marchandise# supérieur**, fc'O* 
sterling, et 5 per cent de prime.

Les articles pesant* par convention.
On fournira aussi dea Billet* d* Cargaison aux prix 

suivants par tonneau :
De Liverpool 4 Kingston 70s ot 6 par eeul.

" Toronto 72* 6d et 6 per cent.
“ Hamilton 75*ot6 percent.

London 86e et 5 par cent. 
Frctlour.l selon agrément
Ce qui est mentionné ci dessus comprend tonale* droit* 

4 payer, excepté le qnaiaf* 4 Montréal.
Toutes les marchandises s«>us lettre* d* facture, A être 

consignées 4 la compagnie du Grand Troue, A Montréal, 
et m la maison de Douane, passeront libre* de tout droit.

Tou* le» Colis que l'<-n vndra envoyer par ce* rapeare 
Jovr nt être ex| c lic» par la compagnie de l'Bxprèt an­
glaise et américain*.

i’our le plus amples detail» s'adresser 4
G KO BUKN8 6YMK6 A Cm.
KDMONSTONK, ALLAN A Cli^ 

Montréal.
ALLAN A GILLK8PIB,

Liverpool.
JAMES A ALEX ALLAN,

Glasgow.
M»*STG« MKKtE 4 UKKKNIIORNR

4 «ept. 1^58. 958 Londroa

Orfèvrerie et Quincaillerie.
GRANDE VENTE

2 vol*, in-12,
| M 94

Universelle, par Bossuet ;

Un*
pendant 
twin tort

ose pris* 
U nuit rolich* 

nt prévient 1#
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par le* YKK8 chet 
enfant* ; il n'y * 
monde aucun remède pin* 
sûr, plus efficace et 
expéditif, et il est 
Ubto
ty Quelque» boni ville* 

gucrisseut la GOUTTE en
excitant le* abarbant*.

N> u* prenons plaisir A 
recommander cette 
etne pour prévenir la 
FIEVRE JAUNE al la 
FièTr* in term it tenta, la 
Fièvre avec ;r'<s*on, at 
toutes le* fièvre* predu! 
par la bil* EU* opère 
avec certitude, ot Je* mil- 

rue dns# pris# après I ^ Hors d* pertouae* peuvuut 
choque repu* guérira la] certifier de son etonnaat*
DYJFKPsIR I efficacité.

T\m» cm* çui en font usage rend un fc- 
moignage unanime en m faveur.

Mêlez de Peau avec ce remette dans votre 
bouche et avait: le tout en même temps.

Le Régénérateur dn Foin
**t ua* déeouvwrto médical* du domain* de la s clones, 
*4 opère ton* la* jour* dee guérieoa*, si étosaantn* qn’- 
elle* «ont preeqn’iBcroyabU*. Il guérit comme par ma­
fia, Wwu à laprtmiir» dûtt. et rarement on a recoure 4 
plu* d une Bouteille soar guérir toutes lee maladie* dn 
Voie, dopai* In Jauni*** ou In Dyspepsie lee plu* dan-
gère usa* jusqu'au plus simple mal d* tête, dont toute* sent 

IB MALADErésultat du FO!
rus vasrtastnn ran uovtbill*.

Du SANFORD. Propriétaire, 
946. me Broadway, B.-Y 

nr*Détaille par tou* to* Dispàtu 
TTinpi WM 962

Atlmnnmit1 Poptilttiro

PAR FRKNÇK)IS ARAGO. public* d'aprè* *< n ordre 
•t ***** la direction de M Darral 

Quatre beaux volume*, in-8, erne* J'nn grand nombre 
de carte* *t gravures Prix, 35* Kn vente ches

J A Ü CRKMAZIK.
13 nov 1666 1279
LrPravtir l*«liliqn«' « iu« (t< n.

> I
l volDISCOURS prononcés i la Chapelle les Tuileries pen­

dant le Carême 1857, par le Kér P Ventura• f9
En vent* chei

J A O CREMAZtE. 
13 nov , 1666 1280 12, rue La Fabrique

gros, In-8 Prix, 7» 6d

Dictionnaire d «^Synonyme* de ln lan^ne

PAR L AF AYR. l’n trevgres volume, grau J in-8, de 
1200 pegwe, relié bneane. En vente che*

J AO CREMAZ1B,
19 nev-, 1816 U75 12, ree U Fabriqnn

Le Boaraet dea gêna dn monde,
le CatholieUme enseigné par Bosvuet. ou .-rage mi* 

ordre par l'abbé Mac* I vol grand in-8. belle 
Prix, 12* 6d En vente chea

J A O CREMAZIE.
13 nev 1956 1276 12, me La Fabrique

Ko#* Fargmll, par A d* Goadreconrt ;
Discoure sur b Histoire

in-12.....................
Le* Récits d’an viens Chômer ; in-12.............. ...
Le Masque Rouge, par de Montes»id ; 3 vol*, in-12.
La D^cbew* de Lawtua, par Mm* d’Ash ; 3 vol*

la 12...................................................................
Aventures J*Harry Lorregner, traduit de l’anglais

Je C Levert 2 vols In-12...................................
Ce qu'en veut dan* le* rue* d* Pari», par Focmel ;

I vol.....................................................................
Rabelais, sa vient ses ouvrages, pur Jacob; ie-lS>. 
Petite* tribulation* d* In vie humaine, par Matt n ;

la-12.....................................................................
Petite* Joie* •' •• •• "
Galerie d’originaux, par H Minier; la-18.........
Boutique nt Comptoir, traduit del'ailomitnl ; lu-12,
L* Fou Couronné, par L- Gotten ; in 12.................
Théâtre dee Jouaee Fille*, par Mme Manceau ; in-12,

.. •• «• Mlle Cure “
Fahiole, par le Caidiaal Wiseman ; 1 vol in 12*. • 
Ninon de Leocloe, par G'Iombey ; 1 vol. in-t?- • ■ • 
Marquise de Pompadot , par Capelgu* ; in-12-- •
Fanny, etad* par Feydear ; in-12...........................
Curiosité* de I histoire de* Arts, par Jacob ; iu-12. 
Pretuenaje» littéraire* sur to* quai* 4* Pari* ; in-12,
Contes humoristique*, par Arnonld ; in-12.............
L* Japon Contemporain, par Faiaainet ; in-12----
8cén*e de la Vin Mexicaine par G Ferry ; lu 12--
Poesiea rellgtou***, par Tarqaety ; in-12............
L* Roi Je# Montagne*, par Aboat ; in-12........
Chari** I et I* Portement, par Ponjonlet ; in-12-- • 2
Le Cercto de Fnr, par DorviU* ; in -12..................... 2
Voyage aux Alpee. par Dargeud ; iu-12...............  3
Mémoire* i* Prud'homme, pur H Mcnnier ; 2 roi*

iu -12.....................................................................  2
Bu rente chea J. A O CRKMAZIK.

9 wt. 1858- 1129 12, ru* La Fabrique

H
il 3 

Il 3 

5 C

Dr fii/outenet. Montres. Pendules, articles en 
Poj ten.Mâché et de Fantaisie, ches

C . J.ARDOUIN ,
Ru«‘ I-n l'nltrlqnc, 96,

Vortt raisiné du magasin d» marchand U u sècht» é» 
MM Wm La rd A Ci»

On donne 15 à SO par cent d’eieompt#
pour les ochvt* argent compunt ou

.. n 3s. à 6t. par 80a.
,, N . ~0n rf »'»''# J’un* minière supérieure le* Montre*,
11 r.Juts» n toute» espèce* de Bijouterie*, arec toute* le*
garonticf J. -.rabi*», «t de plus en i

varrage* payée argent comptant 
fV*"n prend en échange du vieil or ou de viril argent

nv 93*

ARTICLES TEUTA1UI
UE SAINT-MAURICE.
IF -)us-tgn4 offroen rent* an aeeertimeat d’èrttotoe 

-s bien connus venant de Sotot-Mouriee, mwelitent en
» “°** J POELES DOUBLES A- A W.

SIMPLES

3 
2 
3

1 !C| 
2 6 
2 0 
2 6 
3 8

> - P0*1** 4 *lr comprimé pour Sn’toe et 
i R lifi.ee Public* GB-AJ-P W -V

Grilles grave#».
t asstreü*. j-our boulanger depuis no. I jusqu'à no 6 
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